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18 mars Professeur émérite de 
l’Université de Franche-Comté, ancien chef 
de service de chirurgie viscérale, digestive 
et cancérologique et directeur de l’unité 
de transplantation du CHRU de Besançon, 
professeur associé à l’Université médicale 
du Xinjiang en Chine, et président de 
l’Académie de chirurgie entre autres titres 
et responsabilités… : Georges Mantion 
s’est vu remettre les insignes de Chevalier 
dans l’Ordre de la Légion d’honneur par 
Jean-Louis Fousseret qui a tenu à saluer ce 
praticien d’exception (plus de 700 greffes 
de foie).

3 avril Bruyant, coloré 
et magique, le Carnaval 
de Besançon a réveillé 
l’imaginaire de milliers de 
spectateurs malgré une météo 
capricieuse. Au rythme des 
fanfares et des déambulations, 
les chars ont fait le bonheur 
des grands et surtout des petits, 
emportés dans un tourbillon 
de musiques, de cotillons et 
de tenues chatoyantes. En 
résumé, même un peu trop 
arrosée par moment, une bien 
belle journée qui a justement 
récompensé les efforts des 
membres du comité des fêtes 
du Grand Besançon.

17 avril Les dernières lignes d’une bien 
belle histoire ont été écrites à l’occasion 
d’une brocante qui a attiré la grande 
foule dans l’ancienne école de Bregille-
village où, depuis 1993, la troupe de 
marionnettistes des Manches à Balais 
était hébergée par la Ville. Très émus, 
ses fondateurs, Jean-René et Danielle 
Bouvret, ont vu partir marionnettes, outils, 
matériels divers et mobilier, scellant ainsi 
la cessation définitive d’activité théâtrale 
de l’association. Auparavant la majeure 
partie des marionnettes avait été confiée 
au Musée comtois pour y représenter 
longtemps, on l’espère, le patrimoine 
culturel local. 
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8 mai Dommage qu’il y ait eu 
ce premier week-end humide et 
tristounet sinon l’affluence record de 
la Foire comtoise l’an passé, 150 288 
entrées, aurait été sérieusement 
menacée. L’Écosse pratiquement 
à hauteur de l’Italie avec 146 101 

8 mai Les années passent et le succès ne se dément 
pas. La preuve ? La 13e édition du Trail des Forts a 
enregistré un record de participation – 3 700 coureurs – 
qui récompense la qualité de l’organisation et assoit la 
réputation nationale dont jouit désormais le rendez-vous 
bisontin. Par une météo quasi estivale, les concurrents 

ont pu au fil des parcours (19, 28 et 48 km) découvrir des 
paysages et des sites à… couper le souffle. Un risque qui 
fort heureusement épargna la Savoyarde Stéphanie Duc 
et le Bourguignon Emmanuel David, sacrés reine et (de 
nouveau) roi du longue distance avec une confortable 
avance.

visiteurs et une journée d’ouverture 
en moins ! Qui l’aurait dit ? Peu 
de monde assurément. C’est bien 
la preuve que l’aura et l’attrait du 
pays invité d’honneur ne font pas 
tout. La qualité de l’organisation et 
le professionnalisme des équipes 

(restauration, sécurité, services 
techniques…) sur place ont joué 
également un rôle majeur dans le 
millésime 2016. Nul doute que l’an 
prochain (20-28 mai) le Maroc aura 
à cœur à son tour de tutoyer les 
sommets.
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15 mai Durant 3 jours, le Raid Handi-Forts a une nouvelle fois mis à 
l’honneur solidarité, générosité et dépassement de soi. Quelque 22 équipes 
de 6 adultes et 20 autres de 10 collégiens ont participé avec enthousiasme 
à des activités originales durant lesquelles l’esprit de groupe et la bonne 
entente ont joué un rôle majeur. Découvertes sensitives avec le musée 
Courbet et les Familles rurales, course d’orientation, volley assis, descente 
en rappel de la Citadelle, hockey-fauteuil, passage au FFF Tour à Chamars, 
horse ball… : valides et handicapés ont bataillé ferme avant de rallier le 
stade Léo Lagrange, terminus de cette 9e édition pilotée par la Direction 
municipale des Sports et le Centre omnisport Pierre Croppet.
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Juillet-août Dès le premier jour des vacances scolaires 
(mercredi 6 juillet) jusqu’au vendredi 26 août, des 
milliers d’enfants, de jeunes, d’adultes et de personnes en 
situation de handicap vont s’approprier les installations 
de la Malcombe à l’occasion de Vital’été. Comme chaque 
année, la Ville, à travers les Directions des Sports, 
Hygiène-Santé, Culture, Développement durable et Vie 

des quartiers, leur donne rendez-vous gratuitement 
tous les jours du mardi au samedi de 14 h à 19 h. Aux 
multiples animations proposées (arts et créations, beach, 
set et match, pleine nature, escalade, détente, graff, 
longboard…) et encadrées par des personnels qualifiés 
viendront se greffer des événements liés à l’actualité 
(Euro 2016 de football, JO de Rio). Vivement l’été !

28 mai Ce samedi-là au théâtre Ledoux, l’Orchestre Victor 
Hugo Franche-Comté (OVHFC) au grand complet (70 
musiciens) a bouclé sa saison en mode russe. Au programme, 
sous la direction de Jean-François Verdier, la 5e symphonie 
de Dmitri Chostakovitch suivie par un concerto pour violon 
d’Igor Stravinsky avec la jeune Franco-Russe Alexandra 
Soumm, et, pour conclure, l’ouverture de La Khovantchtchina 
de Modeste Moussorjski.
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Bvv Le magazine historique devient 
bimestriel et paraitra les mois pairs 
(février, avril, juin, août, octobre, 
décembre). Il intégrera désormais 4 pages 
consacrées à l’actualité de l’agglomération. 
De son côté, le magazine « Grand 
Besançon » paraitra les mois impairs, avec 
en réciprocité 4 pages sur l’actu bisontine.

Portail ville  Le portail de l’actu 
municipale, des informations 
institutionnelles et des démarches 
pratiques au service des citoyens. 
www.besancon.fr 

Sortir à Besançon Ce site recense 
les loisirs et les événements culturels 
et sportifs. Mobile, nomade, 100 % 
numérique, il intègre photos, vidéos, 
son, et s’adapte à tous les supports. 
On y retrouve aussi dès le vendredi 
l’indispensable sélection de la rédaction 
baptisée « On fait quoi ce week-end ? ». 
www.sortir.besancon.fr

meilleur temps Premier outil de 
communication mutualisé entre la Ville 
et le Grand Besançon, ce magazine 
100 % numérique est une alternative aux 
magazines « papier ». Multimédia et 
interactif, ouvrant de nouvelles possibilités 
de diffusion d’une information enrichie 
avec l’intégration de la vidéo, de l’image, 
des sons, il permet d’être en relation avec 
les deux collectivités.
www.meilleurtemps.fr  

facebook La page « Ville de Besançon » 
(50 000 membres) a pour vocation d’être 
la vitrine  du territoire. Son public est 
« le Bisontin de cœur » qui a une attache 
émotionnelle avec la ville. 
www.facebook.com/mairiedebesancon 

twitter C’est une porte d’accès à la 
collectivité, un média de suivi de l’actualité 
et d’annonce « le jour même ». Ses 
publications ont une durée de vie d’1 à 
2 heures.
@villedebesancon

Site mobile
m.besancon.fr

  ▶ BVV no 407 de août/sept. 2016
  paraîtra le lundi 1er août 

DOSSiER
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vOiR lOiN Et AGiR Au PluS PRèS

N
ous traversons une époque en pleine mutation où 
l’action politique est décriée. La défiance envers les 
femmes et les hommes qui pourtant s’engagent pour 
l’intérêt général, se manifeste par l’abstention, le 
vote extrême ou par des mouvements contestataires 

dont le seul but à travers une minorité d’inconséquents, consiste 
à créer le désordre et la dissonance au sein de la société.   

Pour autant, je réfute l’idée que les Françaises et les Français 
ne croient plus en l’action politique. Nous pourrions faire le 
parallèle avec l’individualisme, qui caractériserait notre société, 
en oubliant les formidables élans de solidarité que manifestent à 
l’unisson des millions de nos concitoyens lors de grandes causes 
nationales ou locales. 

Et puis, n’oublions pas que l’action des élus locaux reste très 
appréciée. Une grande majorité de Français affirment leur 
confiance dans leurs représentants municipaux car nous 
sommes à votre contact et agissons avec le souci permanent 
de la proximité. 

Le défi pour notre territoire bisontin est en réalité très 
complexe car la politique que je mène vise à conjuguer une 
vision stratégique d’avenir pour notre bassin de vie qui doit 
être compétitif et attractif, et agir avec l’équipe municipale 
et les services en proximité immédiate pour répondre à vos 
préoccupations quotidiennes. Dans le contexte de la baisse 
brutale des dotations de l’État ( - 28 millions d’euros en cumulé 
sur la période 2014-2017), il s’agit d’un signal fort.

Cette orientation de notre action municipale a demandé une 
analyse fine et un travail transversal mené par tous les élus 
et nos services. J’ai tenu, avec mon équipe, à amplifier cette 
politique en lançant « le grand chantier des petits travaux ». 
Nous consacrons ainsi, pour cette année, 2,9 millions d’euros à 
l’amélioration de vos quartiers, par le biais des réfections des 
chaussées et des trottoirs, de la mise aux normes des carrefours à 
feux, de l’amélioration de l’accessibilité et de l’éclairage public…

Voilà le sens de l’action que je compte mener pour ce mandat. 
Agir au plus près de vous et voir loin pour bâtir un territoire 
d’avenir ! 
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▶ Environ 30 % de partenaires en plus par rapport à l’année 
dernière pour une cinquantaine au total parmi lesquels en 
première ligne, bien sûr, la Ville et le Grand Besançon : 
« Les 24 heures du temps » montent résolument en gamme 
et en notoriété d’un rendez-vous sur l’autre. À la grande 
satisfaction de France Bleu Besançon, la radio tout juste 
trentenaire, ainsi que de la Société française des Micro-

techniques et de Chronométrie, les géniteurs enthou-
siastes de cet événement annonciateur de l’été. Samedi 18 
de 12 h à 23 h et dimanche 19 juin de 10 h à 18 h, le grand 
public - 25 000 visiteurs l’an passé ! - est invité à annexer 
la place Granvelle et le musée du Temps. C’est là, dans 
un périmètre restreint, que la 3e édition proposera des di-
zaines d’animations pour petits et grands. Concerts, jeux, 
conférences, découvertes, expertises, spectacles, ateliers 
gratuits de fabrication et de démonstration, expositions 
temporaires (L’Horloge de ma grand-mère et Nous ne fai-
sons que passer) rencontres avec des créateurs, livres, ana-
morphoses, déambulations sonores, surprises, boutique 
souvenirs sans oublier au Kursaal la très attendue bourse 
horlogère dominicale supervisée par l’AFAHA (Associa-
tion française des amateurs d’horlogerie ancienne)… : la 
liste est loin d’être exhaustive. L’assurance pour chacun 
de trouver son bonheur au royaume merveilleux de la 
montre (près de 30 exposants dont Lip, Péquignet, Seiko, 
Dodane…) classique, à gousset, squelette, connectée, de 
l’horloge comtoise et du réveil. Un monde dont le poids 
historique et économique - 47 établissements recensés 
dans le Grand Besançon - conforte la nécessité d’inscrire 
chaque année au calendrier une nouvelle édition des  
« 24 heures du temps » dans la capitale de l’horlogerie. 
En attendant 2017, n’hésitez pas à investir le centre-ville 
qui, cerise sur le gâteau, accueillera en complément un  
« Samedi Piétons » porté par la Ville et l’Office du  
commerce et de l’artisanat.
Programme complet sur www.les24hdutemps.fr8
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Que du boN… temPs !

temPs… forts
De nombreux… temps forts agrémenteront le week-end 
des 18 et 19 juin. En particulier, la bourse horlogère 

qui, depuis le Kursaal voisin, réunira une trentaine de 
collectionneurs inconditionnels, mais également de petits 
rendez-vous annexes où satisfaire sa curiosité. Ainsi,  
« Le temps à cultiver », celui des saisons expliqué par des 
agriculteurs et viticulteurs régionaux, ou « Le temps du 
Comté », ce fromage qui prend le sien pour mieux nous 
ravir à travers démonstrations, dégustations et ateliers. 
« Temps artistique » ensuite avec le concours du FRAC 
(Fonds régional d’art contemporain) qui proposera une 
exposition temporaire. « Temps fréquence » avec des 
expériences incroyables conduites par des étudiants de 
FEMTO et, enfin, « temps de la découverte » à destination 
des enfants avec fabrication de montres et horloges, petits 
défis à relever et nombreux cadeaux à gagner. 
bourse horlogère dimanche 19 de 10 h à 18 h au Kursaal.
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• Couples jubilaires
La Ville organise le 14 juillet prochain 
à 11 h, au Kursaal, son habituelle 
manifestation en l’honneur des 
couples bisontins comptant 50, 60 
et 65 ans de mariage au cours de 
l’année 2016, et résidant à Besançon. 
Les personnes remplissant ces 
conditions peuvent se faire inscrire 
sur présentation du livret de famille 
et d’un justificatif de domicile, à 
la  Mairie (2 rue Mégevand, entrée 
C, bureau des Relations Publiques) 
avant le 30 juin dernier délai. Aucune 
inscription ne sera enregistrée  au-
delà de cette date butoir.

• seniors
Des retraités ont décidé de partager 
leurs vécus différents, d’apporter 
leurs témoignages pour aider à 
mieux aborder le passage à la 
retraite. Des moments de rencontre  
dans la convivialité, en petits 
groupes, à destination des futurs et 
nouveaux retraités, sont organisés 
trimestriellement le vendredi après-
midi à la Maison des Seniors (8 rue 
Pasteur). Prochain rendez-vous le 
vendredi 17 juin de 14 h à 16 h 30.
Renseignements complémentaires au 
03 81 41 22 04.

• retraite
Hier, en tant que demandeur 
d’une retraite complémentaire du 
régime général (Agirc-Arrco), il 
fallait effectuer sa demande selon 
son parcours professionnel, soit 
auprès des Centres d’information 
conseil et accueil des salariés 
(réseau CICAS), soit auprès de l’une 
des dix institutions de retraite 
complémentaire. Cela supposait de 
s’informer en amont de la démarche 
afin de savoir à quel guichet 
s’adresser. Aujourd’hui, les 650 000 
demandeurs disposent d’un guichet 
unique pour demander leur retraite 
complémentaire. Ce dispositif plus 
lisible, plus simple et plus complet 
s’articule autour des Centres 
d’information conseil et accueil des 
salariés (réseau CICAS), d’un numéro 
de téléphone unique 0 820 200 189 
(0,09 TTC/min) et de la possibilité 
de prendre rendez-vous en agence 
pour reconstituer sa carrière et poser 
toutes les questions sur ses droits.

▶ Organisée par l’association Vélocampus en partenariat avec la Ville, 
le CROUS et l’Université de Franche-Comté, la Fête du Vélo en arrive 
à sa 4e édition. Ses objectifs : célébrer et favoriser l’usage de la bicy-
clette. « Nous promouvons le vélo comme un moyen de transport effi-
cient et quotidien, respectueux de l’environnement », précise Clément 
Ecoffey, président de l’association. Manifestations et activités trouveront 
ainsi refuge sur l’Esplanade des Droits de l’Homme les 4 et 5 juin où 
plus de 1 500 visiteurs sont attendus. Au menu du samedi : balades « Ma 
ville à vélo » avec Besançon Tourisme et Congrès, sessions vélo-école, 
Véloparade des Super Héros mais également manifestation les Fous du 
biclou et concerts (Phonograhh, Mighty Worm). Le lendemain dimanche, 
picnic électrofunk, stands d’information dont celui de la Ville, exposi-
tion et jeux-concours seront notamment à l’affiche. En attendant le coup 
d’envoi, l’atelier Vélocampus de la Bouloie ouvre ses portes les lundis et 
mercredis de 16 h à 20 h pour préparer la Véloparade (confection d’objets, 
décoration des vélos…).
Plus d’informations sur le site www.velocampus-besancon.org

dÉveloPPemeNt durable

suivoNs dÉdÉ !

▶  La Semaine européenne du 
développement durable se tient 
du 30 mai au 5 juin à Besançon. 
Evénement phare de ces journées 
pour l’environnement, le « Rallye du 
Dédé » (DD comme développement 
durable) investit le centre-ville samedi 
4 juin (de 13 h 30 à 18 h). QG basé à 
la Gare d’eau, parcours balisé dans 
la boucle, étapes ludiques, avec Dédé 
on découvre les nouvelles pratiques 
et initiatives mises en œuvre par les 
services municipaux, les partenaires et les associations (renseignements 
au 03 81 87 85 67). Cette semaine est également l’occasion pour le public 
de visiter la station rénovée de traitement d’eau potable de  
Chenecey-Buillon, le samedi 4 juin à partir de 13 h 30 (avoir sa carte 
d’identité sur soi). 
tout sur la semaine du développement durable sur www.besancon.fr 
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CommerCes

« PraliNes et moi »

▶ Ouverte depuis 3 mois par Cécile Brito,  
« Pralines et moi » est une épicerie 
spécialisée dans les confiseries, chocolats, 
caramels à consommer sans modération ou 
à offrir. Vous hésitez entre deux douceurs ? 
Cécile se fera un plaisir de vous conseiller.
« Pralines et moi » - 28 b rue de belfort.  

ouvert du mardi au samedi de 9 h 30 à 12 h 30  

et de 14 h 30 à 19 h30. dimanche de 9 h 30 à 12 h 30. 

tél. 03 81 58 59 75.

 « marlèNe 
boutiQue »

▶ Associée à son mari, Chantal Traversier 
a repris « Marlène Boutique » où elle offre 
toute une gamme de vêtements « griffés » 
pour femmes élégantes : robes, pantalons, 
chemisiers, vestes, manteaux et accessoires, 
à prix modérés. Accueil chaleureux et 
qualité des conseils constituent autant de 
bonnes raisons de pousser la porte d’entrée 
sans tarder. A souligner que des ventes VIP 
sont parfois organisées pour les clientes 
particulières.
« marlène boutique » - 4 bis rue Chopin. 

ouvert du mardi au samedi de 9 h 30 à 12 h 

et de 14 h 30 à 18 h 45. 

tél. 03 81 88 04 51. 

Habitat PartiCiPatif
À vos Projets ! 
▶  La Ville a lancé en juin 2015 un appel à projets visant à faciliter 
l’émergence de démarches collectives et citoyennes de construction 
d’un habitat durable et innovant. Une troisième voie d’accès au loge-
ment basée sur l’implication en amont des futurs occupants, proprié-
taires ou locataires, dans la conception de leur lieu de vie. Mutuali-
sation des moyens, définition partagée du programme et recherche 
d’un équilibre entre les espaces privatifs et les espaces collectifs, tels 
sont les fondamentaux de l’habitat groupé.

Le principe est simple : rapprocher des familles et des personnes 
intéressées, les amener progressivement à constituer un groupe  
porteur d’un projet à présenter à la collectivité qui assurera le sui-
vi de l’opération jusqu’à sa livraison. À ce jour, trois sites - mais 
d’autres sont ciblés - ont été proposés à la vente par la Ville. Le 
premier, chemin des Montarmots, devrait accueillir un petit collectif 
de trois appartements en accession à la propriété pour un groupe 
d’amis et d’un quatrième en locatif privé. Ce projet de logements 
adaptés aux exigences de chacun (agencement, adaptation au vieillis-
sement, écologie, entraide quotidienne, espaces communs ouverts sur 
le quartier…), après achat du terrain et dépôt de permis de construire, 
pourrait se concrétiser l’an prochain. 
Le deuxième, rue Amédée Thierry au pied de la colline du Fort  
Benoît, pour un potentiel de huit logements, mobilise déjà trois  
ménages qui ne se connaissaient pas jusque-là. Pour l’heure, la  
priorité est de consolider un groupe motivé. Si vous êtes intéressés 
pour rejoindre ce projet, contactez la Direction de l’Urbanisme de la 
mairie de Besançon (03 81 61 51 21) qui se chargera des mises en rela-
tion. Troisième et dernier quartier concerné, Planoise et le secteur 
Dürer. Là, existe un potentiel d’une vingtaine de logements en mal 
de futurs habitants. Inciter les gens à se manifester puis les réunir au 
sein d’un collectif partageant les mêmes aspirations : tel est le défi à 
relever avant de parler faisabilité, projet architectural, coût maîtrisé…

▲ DEUX DES TROIS MÉNAGES INTÉRESSÉS EN VISITE SUR LE SITE DES MONTARMOTS.



Estimation gratuite et sans engagement
Place Flore, 33 avenue Carnot - Besançon

Tél. 03 81 47 05 71 - cote-appart.fr

Envie de vendre ?
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▶ La nouvelle gamme tarifaire Ginko mise en place par le Grand  
Besançon entrera en vigueur le 1er septembre. Sans impact sur les re-
cettes, cette refonte a pour objectif d’être plus simple, plus lisible pour 
l’usager.  Les formules proposées, les « Pass », prennent désormais en 
compte l’âge des abonnés. 
Plus besoin de fournir des preuves de scolarité, enfants et jeunes entre-
ront juste dans la bonne tranche d’âge. Côté tarif, Diabolo (futur Pass 
4-17 ans) reste à 16 € tandis que Campus (Pass 18-25) est en baisse :  
27,50 € contre 28,50 €. Les jeunes actifs de cette tranche d’âge y trouve-
ront un bénéfice certain puisqu’ils paient aujourd’hui  41,50 €…
L’abonnement Or (réservé aux plus de 60 ans) devient le Pass + 61 avec 
l’objectif de passer peu à peu à + 65 ans, comme la plupart des réseaux 
de transport public. Autant de formules qui restent bénéfiques aux abon-
nements annuels, avec 2 mois offerts en moyenne. Les titres sociaux sont 
conservés, certains disparaissent (Couple, heures creuses…) et des nou-
veautés s’annoncent : Pass congrès, vente de la carte Voyages rechar-
geable à 1 € par souci écologique. Une campagne de communication 
expliquera la nouvelle donne aux usagers dans les prochaines semaines.

• Combe saragosse
Le vide-greniers de l’association de 
la Combe Saragosse se déroulera le 
dimanche 19 juin de 7 h à 18 h, dans 
la cour du 34 chemin de Vieilley. 
L’occasion de faire des emplettes 
sympas dans une ambiance 
conviviale avec buvette et petite 
restauration.

• enquête insee
Jusqu’au 25 juin, l’Insee réalise une 
enquête sur les ressources et les 
conditions de vie des ménages,  
le logement, la formation, l’emploi  
et la santé. 
Muni d’une carte officielle 
l’accréditant, un enquêteur prendra 
rendez-vous pour interroger les 
ménages retenus.

• ColleCtes eFs
Après celle du 21 mai, une autre 
collecte événementielle est organisée 
par l’Etablissement français du sang 
Bourgogne – Franche-Comté les 14 
et 15 juin avec le soutien de la Ville, 
dans le cadre de la Journée mondiale 
des donneurs de sang (JMDS).
Tél. 03 81 61 57 04

• Ceméa
Plusieurs sessions de formation 
BAFA et BAFD sont organisées par 
les Ceméa de Franche-Comté cet été : 
BAFA 1 du 9 au 16 juillet et du 22 au 
29 août en internat ; BAFA 3 du 25 au 
30 juin en internat à Fort-du-Plasne 
et en demi-pension à Besançon, du 22 
au 27 août en pension à Aisey ; BAFD 
3 du 25 au 30 juin en internat à Fort-
du-Plasne.
Plus d’informations : 
Ceméa FC - 03 81 81 33 80 ; 
asso@cemeafc.org ;
www.cemeafc.org

• étoile saint-Ferjeux
L’ESF propose la « Balade de la colo 
de Noël-Cerneux » (près de Morteau) 
dimanche 19 juin. Trois parcours 
balisés sont ouverts à partir de 9 h :
6, 12 et 20 km. 
À l’arrivée, un goûter offert calmera 
les appétits aiguisés par le bon air du 
Haut-Doubs.
En savoir plus : 03 81 88 29 12 
http://www.centres-vacances-etoile.fr

traNsPort
Nouveaux tarifs 
GiNKo À la reNtrÉe
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Club alPiN

▶ Organisé par le Club Alpin Français de Besançon, le toujours très 
attendu week-end découverte de la randonnée alpine est programmé les 
25 et 26 juin. Dans une ambiance conviviale, les participants et leurs 
« guides » se rendront en car au cœur du massif des Fiz et passeront 
une nuit dans une ancienne cabane de chasseurs de chamois entièrement 
rénovée avec vue panoramique sur le Mont Blanc.
renseignements et inscriptions (limitées) les jeudis entre 17 h et 19 h 30 au Caf 

4 rue des Granges. tél. 06 60 26 70 82 ou 06 25 79 35 55.



▶ Initié par l’Union Nationale de l’apiculture Française, 
le programme « Abeille, sentinelle de l’environnement » 
fête sa 11e édition. A l’occasion de la journée nationale  
« Apidays », la ville organise sa 10e récolte de miel le ven-
dredi 17 juin sur l’Esplanade des Droits de l’Homme. « Ce 
rendez-vous est l’opportunité pour les apiculteurs de mili-
ter, d’informer et de sensibiliser la population à la protec-

tion des abeilles et à la préservation de l’environnement », 
souligne Michel Mesnier, président du syndicat apicole 
du Doubs. Au programme de la journée : film, atelier de 
masques d’abeille et de bougie, expositions photos, ruche 
vitrée, sans oublier l’extraction et la dégustation de miel 
provenant du rucher Isenbart. Découvertes garanties pour 
petits et grands.
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▶ Rien ne se perd, tout se… 
récupère ! Voilà la devise de 
l’Agglo et des associations 
partenaires Le Relais, Emmaüs 
Besançon, TRI Quingey et Régie 
des quartiers qui assurent la 
collecte de textiles. Vêtements 
même usés ou déchirés, 
chaussures et linge de maison 
(draps, nappes, couvertures…) 
placés dans un sac fermé doivent 
rejoindre les conteneurs de 
récupération afin de voir leur 
existence prolongée après 
recyclage, valorisation (friperie, 
distribution) ou transformation. 
Avec 50 points de collectes 
textiles disséminés à Besançon 
(82 au total sur l’ensemble de 
l’agglomération), il y en a toujours 
un près de chez vous. Bien 
évidemment, les textiles usagés 
peuvent continuer à être donnés 
à des associations caritatives ou 
déposés dans les déchetteries. 
en savoir plus : www.grandbesancon.fr 

(rubrique environnement/gestion  

des déchets)
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familles 
rurales fC

▶  Formation générale  
(2-9 juillet et 22-29 octobre) et 
Approfondissement (22-27 août)  : 
voilà les trois sessions BAFA 
proposées par Familles rurales FC.
renseignements et inscriptions 

au 03 81 88 76 84 

ou www.ma-formation-bafa.fr

veNte

seCours 
PoPulaire

▶  Une braderie de vêtements à la 
Malcombe les 8 et 9 et une foire 
aux livres salle Battant les 11 et 
12  : le Secours Populaire Français 
ne ménage pas ses efforts en juin.
Contact : sPf  –  7 rue marmier. 

tél. 03 81 81 63 91 

www.secourspopulaire.fr/25/

eNviroNNemeNt
collecte 
De teXtileS

Nature
le miel et les abeilles
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CommerCes

marie dudouet  
ortHoPÉdiste
▶ Orthopédiste-
orthésiste 
diplômée, 
Marie Dudouet, 
professionnelle du 
petit appareillage, 
propose à 
l’intention 
des patients 
handicapés ou 
accidentés bas 
de contention, 
genouillères, 
ceintures 
lombaires, 
semelles, releveurs 
de pied, chevillières etc. Spécialisée 
dans la réalisation d’attelles sur mesure, 
elle reçoit sur rendez-vous, du lundi au 
vendredi de 13 h 30 à 18 h 30.
marie dudouet - 58 rue de vesoul. 

tél. 06 66 03 30 11.

▶ Instaurés il y a 2 ans dans les écoles publiques maternelles et élémen-
taires bisontines, les accueils périscolaires connaitront de nouvelles 
modalités de fonctionnement à la rentrée 2016-2017. Ainsi les accueils 
périscolaires du midi et de l’après-midi vont devenir des accueils de 
loisirs, ce qui implique une amélioration de l’encadrement et une meil-
leure qualité des animations grâce, notamment, à une augmentation du 
nombre d’animateurs qualifiés. Toujours à propos de l’accueil périsco-
laire de l’après-midi, il faut également souligner l’ouverture de places 
supplémentaires et le lancement de projets d’animation (citoyen, du-
rable, journal…) dans chaque accueil. Pour favoriser ces évolutions, la 
Ville mobilisera des moyens supplémentaires et demandera un droit 
d’entrée annuel pour les familles compris entre 2 et 10 euros par enfant 
en fonction du quotient familial. « Consacrée comme une des grandes 
priorités de ce mandat, la politique éducative de la Ville franchit une 
nouvelle étape en améliorant les contenus et l’encadrement des acti-
vités périscolaires», souligne Yves-Michel Dahoui, adjoint délégué à 
l’Éducation. Et d’ajouter : « Je tiens à remercier les enseignants, les 
parents d’élèves et le personnel municipal de leur implication pour 
permettre la réalisation de cette ambition commune qui place l’enfant 
au cœur de nos priorités ».

ÉduCatioN
PÉrisColaire : uNe 
ambitioN CommuNe

« le eiGHt »

▶ Depuis octobre, les 6 mois > 18 ans y 
trouvent forcément chaussures à leurs 
pieds, mais aussi vêtements, accessoires, 
bijoux, jouets et déco vintage. Et bien sûr 
les conseils avisés et « rock’n’roll » de 
Lydie Boichut pour naviguer parmi les 
marques les plus tendances, françaises 
(Carrément Beau ; Pull In ; JOTT ; 
Little Eleven ; Une Fille), danoises ou 
anglaises. Bref un univers cosy consacré 
à la mode des enfants et des ados qui ne 
veulent pas ressembler à tout le monde. 
« le eight » - 8 rue d’anvers. 

ouvert du  mardi au vendredi de 10 h à 12 h 30 

et de 13 h 30 à 19 h, le samedi de 10 h à 19 h. 

tél.  03 63 35 26 47.
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Horaires
Les accueils périscolaires sont ouverts à partir de 7 h 30 le matin,  
les lundis, mardis, jeudis et vendredis pour la pause méridienne avec 
restauration scolaire, jusqu’à 12 h 30 (sans restauration scolaire)  
le mercredi midi, et enfin jusqu’à 18 h l’après-midi après la classe.

esPaCes
En maternelle, l’après-midi se déclinera en 3 espaces : motricité 
(cirque, danse, sport…), expression (théâtre, lecture, découverte…)  
et calme (musique, relaxation, bricolage…) pour les plus petits.  
En élémentaire, 4 espaces figurent au menu : sportif (cirque, danse, 
activités physiques…), expression (écriture, numérique, musique…), 
créatif (maquettes, décors, sculpture…), calme (lecture, jeux de  
stratégie, jardin). 
en savoir plus : direction education – 2 rue mégevand. tél. 03 81 61 52 40. 

Courriel : education-inscriptions@besancon.fr

inscriptions jusqu’au 19 juin.



Restaurant Le Grand Bain
2 Bassins Extérieurs 
Espace Vert, Animations, Soirées...

de Thierry Garny 

pour petits et grands

Toutes nos infos sur Facebook 

Le Bain d’évasion

2 Avenue de Chardonnet, 25000 Besançon- Tél.: 07 81 10 32 11

OUVERT TOUT L’ÉTÉ 
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coworking avec salles de réunion, bureaux tout équipés 
(en location à la journée ou plus longtemps) et services en 
commun (vidéoconférence…).
Soutenu par le Grand Besançon, le projet est piloté par 
BGE (anciennement Boutique de Gestion), ce qui permet-
tra aussi aux locataires d’être accompagnés sur les ques-
tions juridiques ou comptables. « L’objectif est de lever 
les freins à l’entrepreneuriat individuel, en facilitant la 
création d’entreprise ou le travail « post-création » pour 
les entreprises déjà en activité, explique-t-on à la direc-
tion du développement économique de l’Agglo. À ce titre, 
l’espace de coworking vient compléter d’autres dispositifs 
existants, comme les pépinières d’entreprises ou les aides 
à l’implantation d’entreprises. »
Plus d’infos : BGE – 03 81 47 97 00

▶ Au moment de créer leur activité, de nombreux entre-
preneurs ont été confrontés à ce dilemme : travailler chez 
soi, au risque d’éprouver un sentiment d’isolement, ou 
bien louer un bureau avec la charge financière que cela 
représente ? Face à ce choix, une alternative existe, grâce 
au coworking, c’est-à-dire des bureaux partagés entre plu-
sieurs porteurs de projets. 
À la clé, des frais de location réduits, mais aussi des  
échanges d’expériences entre « colocataires » et de la  
convivialité.
Le 18 mai dernier, de tels bureaux ont ouvert leurs portes, 
au sein des « Fabriques du 10 ». Situées au 10 rue Picasso 
à Planoise, celles-ci accueillent déjà l’école numérique 
« Access Code School ». Desservi par le tram (station  
Allende), ce centre d’affaires de 600 m2 offre un espace de 

ÉcoNomiE

UN EsPacE dE travail 
PartaGÉ   
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▶ Le triathlon : trois épreuves 
bien sûr mais aussi cette année à 
Besançon, trois compétitions. En 
effet le Triathlon Vauban accueillera 
le 19 juin, pour la 4e année 
consécutive, une manche de la Coupe 
du Monde ITU World Paratriathlon 
Event. « L’étape bisontine sera 
la dernière chance, pour les 60 

paratriathlètes venus 
du monde entier, 
de se qualifier pour 

les JO de Rio cet été. Le spectacle 
sera total », commente Ludovic 
Mouchet, président du club Besançon 
Triathlon, organisateur. En parallèle, 
une épreuve open mettra en lice 25 
équipes du Grand Est à l’occasion 
des demi-finales du championnat de 
France D3 de la discipline… 
Enfin le Triathlon Vauban ouvert 

à tous en individuel, par équipes 
ou en relais, c’est aussi un pari que 
chercheront à relever quelque 500 
compétiteurs. Disputer leur premier 
triathlon, se mesurer aux copains, 
ou… viser la gagne : des distances 
courtes (750 m de natation, 22 km de 
vélo et 5 km de course à pied) pour 
les adultes et des duathlons pour les 
jeunes devraient permettre à tous de 
prendre du plaisir.
www.trivauban.fr 

triathloN 

la PrEUvE Par 3

◀ APRèS L’EAU, LE VéLO

 ET LA COURSE À PIED.
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▶ La « French Tech » est un appel à projets 
du gouvernement visant à favoriser la crois-
sance des startups, ces entreprises innovantes 
à fort potentiel. En réponse à cette initiative, 
la candidature « French Tech Medtech Bio-
tech Grand Besançon - Bourgogne - Franche-
Comté » a été déposée, en avril dernier. Les 
résultats de la consultation sont attendus 
courant juin. « Un dossier centré sur la san-
té est apparu évident, explique-t-on au Grand Besançon. 
En effet, parmi les startups identifiées dans le cadre de  
la candidature, la moitié de celles présentant le profil le 
plus prometteur étaient spécialisée dans le biotech - les 
nouvelles thérapies - et le medtech - les nouveaux dispo-
sitifs médicaux. »
Ces entreprises construisent dès aujourd’hui la méde-
cine de demain : traitement optimisé des tumeurs par  

ultrasons, microsystèmes embarqués pour le 
diagnostic des infections, sonde optique pour 
le diagnostic des cancers de la peau, nouvelles 
valves implantables, médicaments de thérapies 
innovantes, etc.
Avec une labellisation « French Tech », ces 
startups bénéficieraient d’un « effet réseau » 
et de financements facilités (la levée de 
capitaux est primordiale pour lancer de lourds 

travaux de recherche & développement). 
En attendant, elles disposent déjà d’un écosystème  
favorable et qui ne cesse de s’étoffer : par exemple, un 
bâtiment dédié à la bio-innovation verra le jour au Pôle  
Santé des Hauts du Chazal, d’ici deux ans. Cet équipement  
permettra notamment aux jeunes entreprises de disposer 
de salles blanches.
Plus d’infos : www.facebook.com/BesanconFrenchtech

rEchErchE
soUtENir lEs startUPs iNNovaNtEs

▶ Le programme des Mardis des Rives ouvre le 5 juillet 
à la tuilerie de Vaire-le-Petit une série de 9 concerts 
hebdomadaires. C’est le duo de violoncellistes « Cello 
Spoons » qui lance la saison avec une soirée où bonne 
humeur et virtuosité s’expriment, comme de coutume, 
en plein air, à l’heure où s’orange la journée. Jean 
Gaudy et Alain Gervreau taquinent les cordes avec des 
instruments insolites. Oui, ustensiles de cuisine et brosse 
à cheveux remplacent parfois l’archet ! Haendel ou 
Queen, tango ou chanson française, pas de frontière ni 
de limite à leur répertoire. 
Auditoire sollicité (quiz), notes égrenées au crépuscule 
(19 h), moment d’émotion partagée, friandise pour 
l’oreille, ne ratez pas « Cello Spoons » et retrouvez les 
musiciens sur www.cellospoons.com. 
toute la programmation des mardis des rives 

sur grandbesancon.fr. 

coNcErts

« cEllo sPooNs » 
PoUr commENcEr
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marchÉ !
marchés auxquels 
participent des 
producteurs locaux à 
Besançon :
• Marché couvert Beaux-Arts 
- Place de la Révolution - du 
mardi au samedi 7 h - 19 h, 
dimanche 8 h - 13 h 
• Marché de la place de 
la Révolution - mardi et 
vendredi matin 
• Marché de Battant - place 
Jouffroy d’Abbans - dimanche 
et jours fériés matin 
• Marché de Palente - place 
des Tilleuls - mercredi et 
samedi matin 
• Marché de Saint-Ferjeux - 
place de la Bascule - dimanche 
matin 
• Marché Bio de Tarragnoz - 
place De Lattre de Tassigny 
(place du Jura) - mardi 
17 h - 20 h 30, de mi-avril à fin 
octobre.

marchés de producteurs  
du Grand Besançon :
• Marché de Pugey : tous les 
samedis 8 h - 12 h
• Marché de Morre : les 2e et 
4e samedis du mois  8 h - 12 h
• Marché de Gennes : 2e 
vendredi du mois 17 h 30 - 22 h
• Marché des Auxons : 
dimanche matin 9 h - 12 h
• Marché de Nancray : 
4e vendredi du mois (salle des 
fêtes) à partir de 17 h 30
• Marché de Thise : 1er samedi 
du mois 8 h 30 - 12 h
• Marché de Roche-lez-
Beaupré : 3e samedi du mois 
8 h 30 – 12 h
• Pépinière Graines de 
maraîchers à Chalezeule : du 
mardi au vendredi 17 h - 19 h et 
le samedi 10 h - 14 h. 
 

▶ La première session a débuté le 11 
avril dernier et la seconde démarre 
le 6 juin pour une « promotion 
brigade » de 20 élèves. L’école 
Cuisine Mode d’Emploi(s), ouverte 
par Thierry Marx ce printemps à 
Palente et inaugurée officiellement 
le 27 mai, a en effet lancé ses cycles 
de formation gratuite aux métiers 
de la restauration. En seulement 12 
semaines (8 au centre de formation,  
4 en entreprise), les futurs commis de 
cuisine et serveurs sommeliers vont 
ainsi décrocher leur certificat  
de qualification professionnelle et 
un passeport pour l’emploi. Ici on ne 
se (re)met donc pas le pied à l’étrier
à proprement parler, même si c’est 
la vocation de CME, on se met 
plutôt aux fourneaux et on enfile 
son tablier ! 
Mise en pratique et autofinancement 
partiel obligent, un restaurant 
d’application de 90 couverts est 
ouvert depuis la mi-mai. Menu 
unique, chaque jour différent, prix 
sympa, salle spacieuse ouverte sur 
le laboratoire, voilà une adresse 

où déjeuner tout en apportant son 
soutien à une école pas comme les 
autres. « Les groupes et comités 
d’entreprises auront ici espace de 
réunion et belle assiette ! », affirme 
Céline Quinquenel, directrice. 
réservation sur 

cme-besancon@outlook.com

caNdidatEr
Pour la 3e session (du 5 septembre 
au 25 novembre), déposez dès 
maintenant votre candidature, 
en ligne uniquement, sur www.
cuisinemodemplois.com ou sur 
cme-besancon@outlook.com, 
avec CV et lettre de motivation 
détaillée. Pour postuler, deux 
conditions : être majeur et inscrit 
à Pôle emploi. 

FormatioN

La BriGade 
Thierry Marx
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▲ UnE PROMOTIOn MOTIVéE ET… SOURIAnTE.
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▶ Pas de dossard, de chrono ou de 
classement, sauf pour le 19 km : on l’aura 
compris, la 6e Corrida nature organisée 
le dimanche 5 juin à Dannemarie-sur-
Crête est ouverte à tous. Six éditions 
mais un objectif inchangé : être festive et 
conviviale pour les près de 400 inscrits 
qui se délectent des parcours sécurisés 
concoctés par l’association le Grillon. 
Pourtant, les dénivelés sont au rendez-
vous de ce « trail des plaines », entre 
tracés aménagés, ruisseaux à enjamber, 
dolines à escalader, avec six parcours 
proposés pour toutes les envies. Une 
course nature sur 11 km et 19 km pour 
les plus aguerris mais aussi de courtes 
distances, 1 km et 6 km, pour les enfants 
ou les débutants.  
À noter, ce nouveau tracé sur 1 km, créé 
pour l’occasion, deviendra par la suite 
un sentier permanent de randonnée. 
La marche nordique, très appréciée 
l’an passée revient aussi avec deux 
distances : 6 et 11 km. La Corrida nature 
a été récompensée pour la 5e année 
consécutive par la sélection Jours de fête 
du magazine Jogging International. Un 
bon point qui salue l’organisation avec 
ces ravitaillements, animations, podium 
et apéritif géant offert à tous les coureurs 
sans oublier la tombola gratuite pour les 
200 premiers inscrits.
www.lacoursedugrillon.fr

▶ Pour les musiciens en herbe ou confirmés, l’heure des inscriptions 
au Conservatoire ou dans les écoles de musique est arrivée.
Pour le Conservatoire à rayonnement régional (CRR), il suffit de 
télécharger le dossier d’inscription sur www.grandbesancon.fr/ 
conservatoire, ou de le retirer à l’accueil du Conservatoire. Si vous 
êtes déjà élève, un dossier de réinscription vous sera envoyé. Inscrip-
tion ou réinscription, le dossier doit être retourné avant le samedi 11 
juin midi.
Pour les dates et modalités d’inscription dans l’une des 15 écoles de 
musique du réseau grandbisontin, toute l’information utile se trouve 
sur www.grandbesancon.fr rubrique culture/tourisme - écoles de 
musique associatives. 
Enfin, le réseau des écoles de musique donne rendez-vous à tous lors 
du ciné concert autour de l’œuvre de Chaplin Charlot chef de rayon 
le samedi 11 juin (aérodrome de Thise, 18 h) par les élèves de la MJC 
Palente, de l’EMICA et du Conservatoire. 
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Le Top
du TraiL 
des pLaines

iNscriPtioNs
EN mUsiQUE

▶ Durant 2 mois, du 27 juin 
au 27 août, la Société nautique 
de Besançon organise des 
stages de kayak pour les 
8-16 ans sachant nager. Tous 
les jours de 14 h à 16 h avec 
une journée complète sur 
l’eau pour clore la semaine, 
les participants s’initieront 

aux différentes formes de pratique et découvriront la gamme des 
embarcations à disposition : canoë, kayak, Dragon boat, kayak de 
course en ligne, paddle… Encadrées par un moniteur diplômé, les 
activités poursuivront un double objectif : s’amuser sur l’eau et 
respecter des valeurs environnementales comme la propreté du 
Doubs et la protection de la faune et de la flore.
renseignements complémentaires : sNB – 2 avenue de chardonnet.

tél. 03 81 80 89 46. courriel : canoekayak.snb@wanadoo.fr

KayaK

s’amUsEr 
sUr l’EaU
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LE GRAND CHANTIER
DES PETITS TRAVAUX

Aménagement de voirie, accessibilité, mise aux normes, 
sécurité, réfection de chaussées… les travaux de proximité 
seront nombreux cet été. Avec un seul objectif : améliorer 
la vie quotidienne des Bisontins.
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L
’été fait immanquablement penser au soleil, 
aux vacances, au tourisme et au farniente, mais 
c’est également la période des grands travaux 
sur l’ensemble de la voirie. Malgré la baisse 
des dotations de l’État aux collectivités, la 

baisse du coût des matières premières (une diminution 
de 14% en 2015), permet à la Ville de continuer à 
investir dans ces travaux de proximité. C’est ainsi une 
enveloppe de 2,9 millions d’euros qui a été allouée à la 
réfection et l’aménagement des voiries et des espaces 
publics. « Un budget légèrement en baisse par rapport 
à l’année dernière, explique Marie Zehaf, adjointe à la 
Voirie, mais le programme reste ambitieux. L’objectif 
est d’offrir aux usagers du réseau routier communal un 
niveau satisfaisant de confort et de sécurité et d’assurer 
la préservation du patrimoine routier : chaussées, 
trottoirs, ponts, tunnels, murs de soutènement… »

L’adjointe l’assure, seuls les travaux strictement néces-
saires seront réalisés lors de ce plan qui comporte 
plusieurs opérations :
• réfections de chaussées et trottoirs,
• entretien des ouvrages d’arts, berges et falaises,
• modernisation de l’éclairage public,
• mise aux normes des carrefours à feux, 
• aménagements de voirie,
• aménagements en faveur de l’accessibilité.

Profitant des vacances scolaires et du trafic moins dense 
l’été, la direction Voirie et Déplacements (qui assure les 
réfections préventives et curatives comme l’entretien, la 
rénovation et le remplacement des mobiliers urbains), la 
direction Grands Travaux (chargée de la réalisation de 
travaux sur certaines voies), et deux entreprises privées, 
Colas pour le revêtement et Eurovia pour le génie civil 
seront en charge des opérations. 

Améliorer la vie quotidienne

Fondé sur la densité du trafic, la dégradation des surfaces, 
l’étanchéité des chaussées, donc de leur déformation, le 
programme permettra de traiter 5 kilomètres de voirie sur 
les 450 km que compte la ville. « Différentes techniques 
et matériaux seront utilisés, précise Marie Zehaf. Des 
enrobés classiques ou plus spécifiques, acoustiques ou 
anti-orniérant, pour maintenir en état nos routes. » En 
effet, la durée de vie va de 10 à 30 ans en fonction de 
l’intensité du trafic, et une réhabilitation lourde n’est 
choisie que sur des sections très dégradées. « Certaines 
rues soumises à des trafics lourds nécessitent un enrobé 
plus adapté, poursuit-elle. Par exemple, le passage d’un 
poids lourd équivaut à celui d’un million de voitures. Les 
prix variant du simple au triple, c’est l’analyse du terrain 
qui commande les travaux. »
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ÉCONOMIE D'ÉNERGIE

ÉCLAIRER MIEUX
ÉCLAIRER JUSTE

Si la rénovation ou l’entretien des chaussées et trottoirs 
représente la partie la plus importante du chantier et près 
de la moitié du budget total, d’autres travaux se dérouleront 
également cet été. Comme la modernisation de l’éclairage 
public (encadré ci-contre) ou la mise en accessibilité des 
équipements pour que les personnes en situation de 
handicap puissent circuler facilement. 

Confort et sécurité

L’optimisation des 115 carrefours à feux se poursuivra  
pendant la période estivale, avec la transformation des 
feux tricolores qui communiqueront avec les trams et les 
bus pour fluidifier la circulation. Enfin, des travaux de 
sécurisation des falaises au-dessus de la côte de Morre sont 
à prévoir, ainsi que des travaux de sécurité dans le tunnel 
routier sous la Citadelle.

« Les normes de sécurité ont évolué depuis ces 20 dernières 
années, affirme Marie Zehaf (photo ci-dessus). Elles sont 
désormais les mêmes pour tous les tunnels urbains de plus 
de 300  mètres. » À signaler enfin, la réfection des joints 
de la chaussée du pont Robert Schwint. Une semaine de 
travaux est à prévoir à partir du 17 juin, avec maintien du 
double sens de circulation, avec deux foix une voie.

Engagée depuis 2009 dans un vaste programme 
d’économie d’énergie au niveau de l’éclairage 
public, la Ville ne relâche pas ses efforts. 
C’est ainsi que cette année une dizaine de 
chantiers (Cité des Arts, parvis du Casino, 
Prés-de-Vaux, secteur Vivarais à Planoise, parc 
des Chaprais…) vont être ouverts. Objectif : 
remplacer systématiquement les anciennes 
lampes à décharge au sodium par des LED (DEL 
en français pour diode électroluminescente) à 
chaque renouvellement ou rénovation. Moins 
consommatrices et plus efficaces, les LED 
présentent un bien meilleur rendu des couleurs, 
jusqu’à quatre fois supérieur à celui des lampes 
classiques au sodium. Autre avantage et 
certainement pas le moins intéressant, les LED 
peuvent voir leur puissance réduite, à distance, 
de plus de 80 %, permettant ainsi de s’adapter à 
chaque type d’éclairement nécessaire.

En lien avec l’Architecte des bâtiments de 
France qui fixe les règles d’esthétisme des 
futures lanternes et conçu en régie, le réseau 
d’éclairage public bisontin  bénéficie d’un 
programme complet de rénovation du centre-
ville.  « Avec la LED, nombreux sont ceux qui 
au début ont à tort une impression de sur-
éclairement voire de gaspillage. En fait, on 
éclaire mieux et on consomme jusqu’à 5 fois 
moins grâce à des réglages conçus par nos 
techniciens » précise Christophe Demesmay, 
chef du service Éclairage public.

DEUx ÉCLAiRAGES DiFFÉREnTS AVEnUE ViLLARCEAU : À GAUChE, DES LAMPES SoDiUM hAUTE PRESSion

ET, À DRoiTE, DES MoDULES LED PLUS EFFiCACES ET qUATRE FoiS MoinS ConSoMMATEURS D’ÉnERGiE. ▼
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Optimisation de

115 
carrefours à feux
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AMÉNAGEMENTS

POUR UNE VILLE
ENCORE PLUS VERTE
C’est dans le but d’améliorer le quotidien 
des habitants des quartiers que de nombreux 
aménagements d’espaces facilitant la rencontre, 
la détente, les pratiques ludiques et sportives sont 
prévues dans les mois à venir.  

2,9
millions d'euros alloués

5
km de voirie rénovés

ou refaits cet été

Ils concernent :
• La création de nouveaux jardins familiaux 
(6 parcelles, chemin du Bois Saint Paul, quartier de 
Clairs Soleils)
• La création des jardins partagés rue de Reims à 
Planoise.
• L’installation d’une borne fontaine aux jardins 
familiaux de la Grette.
• La réhabilitation des jardins familiaux de 
Rosemont CFA.
• La réalisation d’un mini-terrain de football en 
gazon synthétique (20x40 m) au sein du Complexe 
sportif de Saint-Claude.
• L’aménagement d’une nouvelle aire de jeux (pour 
les 2/8 ans), rue des Causses à Planoise.
• Le réaménagement d’une aire de jeux (pour les 
2/6 ans) place Olof Palme, à Palente-Orchamps.
Les travaux rue de Reims sont déjà réalisés, mais 
tous les autres projets seront concrétisés dans le 
courant de l’été. Le budget de ces travaux s’élèvera 
à 80 000 € pour les jardins familiaux et jardins 
partagés ; 100 000 € pour les aires de jeux publiques ; 
100 000 € pour le mini-terrain synthétique.

Ces travaux vont concerner une 
part importante d’espace public. 
Qui en a la charge ? 
La Direction Voirie gère à Besançon 
450 km de routes. Elle a en charge 
l’ensemble des travaux d’entretien 
réalisés en régie ou confiés à des 
entreprises privées sur le domaine 
public. Elle assure aussi bien des 
travaux d’entretien préventif que des 
réfections lourdes sur des chaussées, 
des trottoirs, ponts, tunnels, murs 
de soutènement, carrefours à feux, 
éclairage public, mobiliers urbains…

Comment a été décidée la 
répartition des travaux de 
proximité ?
Un plan de réfection des chaussées et 

trottoirs est établi chaque année selon 
des priorités définies, fondées sur la 
sécurité, mais aussi sur des critères 
techniques (comme le niveau de 
dégradation des structures à traiter), 
de mise en accessibilité ou de densité 
de trafic. Cette année, une enveloppe 
financière de 2,9 millions d’euros a été 
allouée à ce plan qui concerne tous les 
quartiers de la ville. Suite à mes visites 
de quartiers, j’ai décidé d’investir 
120 000 euros supplémentaires pour 
améliorer des situations jugées trop 
dangereuses par les habitants : 
je pense aux trottoirs d’accès aux 
commerces ou foyer, rue des Lilas ; à 
l'aménagement de sécurité à proximité 
de l’école rue du Lieutenant Duchaillut 
ou encore au Chemin des Bicquey. 

Qui dit travaux, dit contraintes ? 
Oui, mais l’objectif est d’offrir aux 
usagers qui empruntent nos routes 
tous les jours un niveau satisfaisant de 
confort et de sécurité. Nous travaillons 
en bonne intelligence en prévenant 
systématiquement les riverains et 
commerces par courrier et en installant 
des panneaux d’informations sur les 
espaces concernés.

3 QUESTIONS à  JEAN-LOUIS FOUSSERET
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sur les hauteurs de la ville, dans 
l’intimité de l’œuvre de Vauban. Le 
concept de ces balades estivales sous 
les étoiles se veut baigné d’humour : 
« Cit’à vendre » sera l’occasion 
unique de faire une offre et de se 
porter acquéreur de cet « Imprenable 
T9 » (pure fiction bien entendu)  ! La 
nouveauté 2016, ce sont les visites 
de nuit du site, animées par un 

comédien incarnant Vauban. Les 
mercredis 20 et 27 juillet, 3 et 10 août 
(21 h et 22 h 15), vous serez ainsi 
invités à partir « Sur les traces de 
Vauban » en compagnie du génial 
architecte militaire lui-même, qui ne 
tarira pas d’anecdotes sur la Citadelle 
et sur son époque. 
Plus d’infos sur citadelle.com et réseaux 

sociaux. Réservations au 03 81 87 83 33.

▶  Pinceaux-paysages et l’épaisseur infinie, titre de la 
dernière exposition de la galerie Greset, à découvrir 
jusqu’au 25 juin, met à l’honneur le peintre alsacien 
Germain Roesz. Après cette exposition où l’art contem-
porain donnera une nouvelle fois toute sa mesure, Jean 
Greset tirera sa révérence dès la fin juin pour mieux 
poursuivre son activité à la campagne, à Etuz (sur rendez-
vous). Incontournable figure de la vie artistique en  
Franche-Comté, Jean Greset a ouvert  sa première galerie 
il y a 30 ans, à Granvelle d’abord, avant de rejoindre le 
quartier Rivotte il y a 8 ans, avec toujours comme fil 

directeur l’abstraction géométrique. On lui doit une 
arthothèque, qui perdurera, de quelque 400 œuvres 
d’artistes réputés, œuvres qu’il est possible d’emprunter 
durant un temps déterminé et pour une somme modique. 
Galerie Greset - 7 rue Rivotte. Tél. 03 81 81 38 52 et 06 80 21 33 03

▶ Pour ceux qui veulent découvrir 
la Citadelle et ses panoramas dans 
une ambiance spéciale, romantique 
et romancée, des balades nocturnes 
théâtralisées les combleront de 
sensations, du 21 juillet au 13 août. 
Du jeudi au samedi, à 21 h et 22 h 
15 précises, la compagnie Teraluna 
accompagnée par le collectif 
Spotlight, propose de passer la soirée 
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CiTadelle
eNCoRe Plus belle 
la NuiT !

RivoTTe

GaleRie JeaN GReseT : 
le Rideau Tombe 
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DéchETS à TRIER
▶ Le cimetière des Champs Bruley fait 
l’objet de la mise en place expérimentale 
du tri des déchets issus du fleurissement 
des tombes.
Chaque année, des quantités importantes 
de fleurs et de terreaux en provenance 
des cimetières de la ville sont jetées dans 
les poubelles et se retrouvent à l’usine de 
traitement des déchets alors que matières 
organiques pouvant être compostées, 
elles n’ont rien à y faire. 
La Ville a donc décidé de tester le tri 
de ces déchets issus du fleurissement 
au cimetière des Champs Bruley en 
proposant aux usagers de bien vouloir 
séparer le terreau et les matières 
végétales des pots et autres décorations 
artificielles. Des emplacements dédiés ont 
été aménagés et chacun pourra effectuer 
ce geste de tri au moment où il souhaite 
s’occuper de la tombe de ses proches. 
Courante dans les petites communes, 
cette pratique pourra être étendue à 
d’autres cimetières bisontins.
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▶ Née dans l’esprit de certains habitants des 7, 9 et 11 rue de Reims, 
l’idée d’implantation d’un jardin partagé en pied d’immeuble a rapide-
ment rencontré le soutien de la Ville. Avant même les premiers coups 
de bêche, la maquette patiemment conçue par Guy Baudouin faisait 
déjà la part belle aux salades, tomates, poivrons, piments, petits pois,  
aubergines, fraises, échalotes ou encore plantes aromatiques et réser-
vait un petit espace fleuri à destination des élèves de la maternelle et 
de l’école primaire Champagne. « Si le bailleur est d’accord, nous avons 
même pensé à la réalisation d’une fresque au bas de l’immeuble joux-
tant notre futur potager », précise l’ancien électricien, déjà en charge 
d’un jardin familial à la Bousserotte.  
« Désherbé, clos et réapprovisionné en 
bonne terre, ce lopin d’environ 100 m²  
devra être cultivé en cohérence avec 
les engagements de la Ville. 
À savoir : aucun pesticide, vigilance à 
propos des plantes invasives, biodiver-
sité, éco-gestes et… respect de l’envi-
ronnement », souligne Anne Vignot, 
adjointe déléguée aux Espaces Verts. 
Des exigences que ne manqueront pas 
de satisfaire ailleurs d’autres habitants 
porteurs à leur tour d’initiatives végé-
tales partagées et organisées.

▶ En 35 ans, PARI a accompagné des centaines d’enfants 
et d’ados mais aussi de parents : en termes de devoirs, 
d’apprentissage des langues pour les adultes, d’ouverture 
à l’informatique... Cette association trentenaire veille ain-
si à épauler les jeunes de Planoise et d’ailleurs, dans leur  
scolarité, du CP à la terminale. Autour de l’équipe édu-
cative de 6 salariés, ce sont plus de 60 bénévoles qui en-
cadrent cette année 385 enfants. « Un chiffre en constante 
progression, remarque Imed Jendoubi, le directeur. Nous 
envisageons d’ailleurs de  nous agrandir pour pouvoir  
répondre à tous ». Jeunes étudiants comme enseignants 
à la retraite : chacun, selon ses compétences, apporte  
son aide, à raison de plusieurs séances hebdomadaires, 
complétées par des stages pendant les vacances scolaires. 
Pour une somme modique à l’année (de 20 à 30 €),  
chacun peut parfaire ses connaissances et progresser dans 
les domaines souhaités.
PaRi - 5 avenue de bourgogne. Tél. 03 81 51 43 07

PlaNoise
le PaRi de l’aide 
aux devoiRs

 
Les piLiers de pAri
Outre l’accompagnement scolaire, la culture et 
l’aide à la parentalité sont les deux autres piliers 
de l’association. Depuis un an, avec plusieurs 
partenaires, PARI propose ainsi aux adhérents des 
sorties dans les lieux culturels : théâtre, musées… 
Pour les parents, salle multimédia et initiation au 
français sont complétées par des groupes de paroles 
sur des thématiques où les familles se reconnaissent. 
L’association accueille aussi des jeunes en service 
civique : quatre pour l’année scolaire à venir. Les 
candidatures sont dès maintenant les bienvenues.

PlaNoise

du Rêve à la RéaliTé
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PlaNoise
En phoToS !

▶ Le CCH Planoise - Hauts du 
Chazal - Châteaufarine organise un 
concours photo ouvert à tous les 
habitants du secteur. Gratuit, sans 
limite d’âge, on peut y participer 
à titre individuel ou collectif 
(association, école…). 
Objectif  : révéler une image positive 
de Planoise, de sa réalité quotidienne 
et de son environnement. 
À la clé, une exposition, des 
récompenses en cadeaux et bons 
d’achat, et, en début d’année, un 
calendrier 2017 illustré et distribué 
gratuitement. 
Soyez créatifs et en mouvement !
Dépôt des candidatures à l’accueil 
du Centre Nelson Mandela (bulletins 
et règlement disponibles sur place) : 
du 3 juin au 2 septembre. Exposition 
de toutes les photos candidates au 
Centre Nelson Mandela et vote du 
public : du 10 au 17 septembre.
Vote du jury, proclamation des 
résultats et inauguration de 
l’exposition des clichés lauréats  
au Centre Nelson Mandela en  
fin d’année.
Diffusion du calendrier illustré : 
début 2017.
Pour en savoir plus

 www.besancon.fr/cch 

cch.planoise@besancon.fr 

03 81 87 81 20

▶ Dix-huit printemps et pas une ride, malgré deux éditions annuelles !  
Le marché des Arts de Tambour Battant continue à battre le pavé et sera  
présent place Marulaz le dimanche 12 juin, de 10 h à 18 h. Cette année, une 
trentaine d’artistes amateurs et professionnels exposeront leurs œuvres 
pour le plaisir des yeux et la vente : dessins, photos, peintures, gravures, 
sculptures et illustrations… « Notre objectif : que l’art descende dans la 
rue, à la portée de tous, résume Marine Poirrier, en charge de l’organi-
sation. C’est aussi l’occasion de pouvoir, en toute convivialité, échan-
ger avec les artistes qui se font un plaisir d’expliquer leur œuvre ou leur  
démarche ». Il fera bon arpenter ce marché sous les arbres de la place Marulaz,  
accompagné par la traditionnelle animation musicale et le bruissement de 
la fontaine…
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saiNT-Claude

esPaCe du souveNiR
▶ Implanté côté lotissement, l’Espace du 
Souvenir du cimetière Saint-Claude a été réa-
ménagé à l’automne 2015. Des plantations et 
des bancs ont ainsi été disposés autour du 
lieu de dispersion. Deux pupitres avec cha-
cun un registre habillent également le parvis. 
Le premier recense des centaines de noms 
de personnes dont les cendres ont été dis-
persées alors que le second est destiné à la 
mémoire des enfants sans vie. Ces travaux 
ont été conduits par les services techniques 
de la Ville et réalisés en majeure partie par 
une entreprise d’insertion.
en savoir plus : service état-civil – décès cimetières 

au 03 81 61 52 60 et deces@besancon.fr

baTTaNT
le maRChé des aRTs 
TouJouRs eN foRme
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▶ Voilà un début juin qui s’annonce tout en liesses et vient anticiper 
les réjouissances estivales ! Après les festivités de Palente, Planoise et 
Clairs-Soleils fin mai, Ville en fêtes continue de mettre l’ambiance dans 
les quartiers de Besançon !
Qu’elles s’ouvrent en fanfare (à Grette - Butte) ou par un verre de 
l’amitié (aux Cras - Chaprais), les fêtes de quartier, toutes aussi 
créatives et récréatives les unes que les autres, convient les Bisontins 
à venir s’amuser, se détendre et partager des moments de franche 

convivialité. Si 
à Saint-Ferjeux, 
on troque le 
traditionnel 
pique-nique 
pour une 

grande kermesse, à Montrapon - Fontaine-Ecu, on compte bien rire 
sans modération. Spectacles de rue, duos de clowns, espaces scéniques, 
animations autour du jeu et du conte, repas dansants, et partout 
envolées musicales, distrairont les familles. Plus sportive, la Via Velotte 
nous emmènera en promenade avant un déjeuner traiteur. 
Quant à l’espace culturel et d’animation des Bains Douches, la structure 
se réserve pour une belle manifestation lors des Journées du Patrimoine 
en septembre.

à l’aGeNda
• Grette Butte : « Raconte-moi la 
Fraternité ! » samedi 4 (dès 14 h), 
avec la Maison de quartier, square  
de la Fraternité - 03 81 87 82 40 
www.besancon.fr/mdqgrette 

• Rosemont - Saint-Ferjeux : 
Kermesse dimanche 5 (dès 14 h)
avec le Comité de quartier  
Rosemont - Saint-Ferjeux,  
la Combe - 03 81 52 42 52
www.mdq-saintferjeux.fr 

• Cras - Chaprais : « Conte-moi 
mon quartier » vendredi 10 (dès 18 h) 
et samedi 11 (dès 14 h) avec l’ASEP, 
Parc des Chaprais - 03 81 80 66 83
www.asep.fr 

• Velotte : la « Via Velotte » samedi 
11 (dès le matin) avec la Maison de 
Velotte (sur place) - 03 81 52 79 15 
www.maisondevelotte.com 

• Montrapon - Fontaine-Écu : 
samedi 11 (dès 15 h) avec la Maison 
de quartier Montrapon - Fontaine-
Écu, square Coluche - 03 81 87 82 80 
www.besancon.fr/mdqmontrapon 
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▶ Un bain d’évasion, ça ne se refuse pas ! Cet été, pour 
se rafraîchir les idées et se rafraîchir tout court, la  
piscine de Port-Joint (ex SNB, 2 rue de Chardonnet) 
ouvre ses bassins en continu, 7 jours sur 7, du lundi au 
samedi de 10 h à 19 h 30, et le dimanche de 10 h à 19 h 
(entrée 5,60 €). Un moment de détente sur les pelouses 
vous y attend, avec le Doubs et la Citadelle en perspec-
tive, y compris en nocturne le vendredi jusqu’à 22 h 
(selon les conditions météo). Cerise sur le gâteau, on peut 
se régaler sur place grâce au restaurateur traiteur Thierry  
Garny qui propose une carte estivale gourmande au  
« Grand Bain ». En juin et en juillet, soirées colorées 
ou à thème vous feront partager une vraie ambiance de 
vacances. En parlant de plongée, faites-vous plaisir ou 
offrez un cadeau original et sensationnel : réservez votre 
baptême sous l’eau !
Retrouvez infos et actu sur facebook Piscine Port-Joint

et sur www.woka.fr 
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Dijon - Besançon : le combat continue
Avant le 1er juillet 2016, les nouvelles régions vont 
devoir adopter une « résolution unique » men-
tionnant le nom de la région, le choix du chef-lieu 
mais aussi l’emplacement de l’hôtel de région, celui 
des lieux de réunion du conseil régional et de ses  

commissions, ainsi qu’un « programme de gestion des implanta-
tions immobilières ».
Pour la Bourgogne - Franche-Comté, la présidente socialiste Marie- 
Guite Dufay a précisé que le choix sur le lieu qui hébergera le futur 
siège du Conseil régional interviendra en ce mois de juin.
L’article 2 alinéa 6 de la loi du 16 janvier 2015 précise que la  
résolution votée par le Conseil Régional «ne peut prévoir qu’une 
même unité urbaine regroupe le chef-lieu proposé, l’hôtel de la 
région et le lieu de la majorité des réunions du conseil régional que 
si elle est adoptée à la majorité des trois cinquièmes des membres 
du conseil régional.»
Ainsi la règle sera d’avoir plusieurs lieux pour une même insti-
tution. Pour que le chef-lieu de la Bourgogne – Franche-Comté 
et le siège du Conseil régional soient par exception tous deux à 
Dijon, il faudrait que les trois-cinquièmes de l’Assemblée régionale  
le votent.
Madame Dufay ne dispose pas d’une telle majorité, mais les élus 
bourguignons socialistes lui mènent la vie dure : il va donc lui 
falloir discuter, négocier, pour faire que Besançon soit le siège du 
nouveau Conseil Régional. C’est le vœu de nombreux élus franc-
comtois : Jean-Louis Fousseret, Maire de notre capitale déclassée, 
Christine Bouquin, Présidente du Département du Doubs, les élus 
de l’opposition municipale de la droite et des centres, qui ne veulent 
pas que Besançon soit une nouvelle fois perdante dans cette affaire.
Cela entacherait l’avenir de Besançon et accentuerait les inégalités 
avec Dijon : regroupement de services dans les hôpitaux, fermeture 
de départements dans les universités, fragilisation de l’emploi dans 
la fonction publique. Les disparités s’accentueraient également 
avec les petites villes et les espaces ruraux éloignés de la capitale 
unique. Sur le principe, réformer l’organisation territoriale fran-
çaise était indispensable, et l’ambition affichée par François Hol-
lande le 2 juin 2014 était forte.
Las. Alors que les textes de la loi “NOTRe” (Nouvelle Organisation 
Territoriale de la République) ont été définitivement adoptés en 
août 2015, force est de constater que les ambitions du texte initial 
ont été revues à la baisse, comme bien d’autres depuis. Un compro-
mis bancal a donc  été rapidement trouvé, dont la saveur n’a qu’un 
très lointain rapport avec l’ambition initialement affichée.
Les institutions locales évoluent un peu, mais l’État n’a quant à 
lui pas prévu de réorganiser sa présence sur le territoire. Sur le 
terrain, le nombre d’intervenants à mobiliser pour faire avancer un 
projet restera élevé, chacun ayant sa logique propre, et sa propre 
enveloppe financière. Ni les ménages, ni les entreprises ne verront 
d’amélioration sensible de leur relation avec les administrations 
locales du fait de la loi. Les points d’entrée seront presque aussi 
nombreux, les formulaires abondants, et rien ne permet de croire 
que l’argent public sera mieux dépensé.
La simplification attendra. Quant aux économies….
Jacques GROSPERRIN Conseiller municipal Les Républicains 
et Société civile, Sénateur du Doubs
03 81 61 51 15 – lesrepublicains.groupe@besancon.fr

Urbanisme : un discours sans la méthode
Quelle a été la demande formulée auprès de deux 
cabinets privés, rémunérés à hauteur de 30.000€, pour  
arriver à un document, dont les éléments sont déjà 
connus de tous, qui ne répond à aucune des questions 
fondamentales qui permettraient de définir une stra-

tégie ou tenir un cap en matière d’urbanisme.
A-t-on si peur de mener cet exercice de prospective à partir de 
l’étude de notre attractivité commerciale, entrepreneuriale, d’une 
analyse des offres de service, de la fiscalité, de l’accessibilité, du  
stationnement, des dessertes… ?
Besançon continuera donc à construire des projets immobiliers, à 
remplir ses espaces libres ou réhabiliter ses friches industrielles 
souvenirs d’un passé glorieux, dans le seul but de développer le 
nombre de taxes d’habitation. A cette vision terne issue du passé, 
j’oppose la mienne : imaginer Besançon demain !
Laurent CROIZIER  Conseiller municipal MoDem
03 81 87 82 87 – modem.groupe@besancon.fr

GROUPE
LES RÉPUBLICAINS
ET SOCIÉTÉ CIVILE

GROUPE
MODEM

GROUPE
UDI

 Un peu d’arithmétique... et beaucoup 
de logements ! 
Une récente étude commandée par la Ville nous 
annonce cette bonne nouvelle : la population de  
Besançon augmente de 500 habitants par an depuis 
2011. Les regroupements suscités par la Grande  

Région ne vont-ils pas stopper ce bel élan … 
Sachant qu’un ménage sur 2 est composé d’une seule personne, 
mais qu’1 ménage sur 4 est composé de plus de 2 personnes, de 
combien d’appartements de plus, chaque année, notre Ville a-t-elle 
besoin ? Les mathématiques semblent avoir une réponse différente 
de celle de notre municipalité qui estime le besoin entre 500 et 550 
logements par an… 
Si, toujours selon l’étude, le taux de vacance des logements est 
satisfaisant, ne risquons-nous pas de le voir augmenter dans les 
années à venir ? 
Catherine COMTE-DELEUZE  Conseillère municipale UDI
03 81 87 82 87 – udi.groupe@besancon.fr

Le PS n’est pas l’ami des animaux ! 
Lors du Conseil Municipal d’avril, le groupe « Front 
National » a déposé une motion pour que Besançon 
renonce à accueillir des cirques détenant des animaux 
sauvages sur son territoire. Cette initiative, déjà appli-
quée dans plusieurs villes en France, n’aurait dû faire 

l’objet d’aucun débat tant la protection animale devrait dépasser nos 
divergences. Et bien non ! À Besançon, les groupes UMP-Modem-
UDI-PCF et même EELV se sont courageusement abstenus pour ne 
pas avoir à voter une motion FN, quand le PS a voté « contre » pour 
l’empêcher de passer. Ici, comme dans d’autres assemblées, les élus 
FN sont relégués au rang de « sous-élus », et à travers eux, nos 
milliers d’électeurs bisontin(e)s toujours plus nombreux à chaque 
élection. De cette histoire, la cause animale sort affaiblie. Notre  
processus démocratique et notre ville aussi. 
Julien ACARD Conseiller municipal FN-RBM 
Conseiller régional «Les Patriotes-Front National»
front _ national@besancon.fr

GROUPE
FRONT NATIONAL
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Tourisme : une place de choix  
en Bourgogne - Franche-Comté
Le développement de l’activité touristique constitue un axe fort de la 
politique municipale : ce secteur économique est non délocalisable, 
et s’appuie sur les savoir-faire et les compétences des acteurs du ter-
ritoire (office, gestionnaires des sites, monuments et musées, anima-

teurs du patrimoine, hôteliers, restaurateurs, commerçants et artisans…).
Force est de constater avec plaisir et fierté que la dynamique autour de la 
destination Besançon a pris de l’ampleur en 2015. L’évolution des chiffres 
des hébergements le montre clairement : entre 2014 et 2015, le nombre de 
nuitées hôtelières est passée de 460 000 à 520 000 (+ 13 %), la fréquenta-
tion du camping de Chalezeule - dont la gestion est déléguée par la Ville de  
Besançon à Besançon Tourisme et Congrès -  s’est encore accrue avec un bond de  
20 % (18 978 contre 15 827). De la même façon, le nombre de nuitées aux trois haltes 
fluviales a progressé de 27 %. Les touristes chinois ont effectué 25 000 nuitées en 
2015, devenant la première clientèle étrangère des hôtels bisontins. 
Ces dernières années, les investissements en matière d’hébergement et d’accueil 
(hôtels, chambres d’hôtes et gîtes, camping, haltes fluviales et aires de camping-
car) ont donc porté leurs fruits, ceux de la ville notamment et des autres collec-
tivités comme ceux des gestionnaires privés. La Ville accompagne d’ailleurs les 
hébergeurs professionnels avec un nouveau schéma de jalonnement hôtelier en 
cours de finalisation.
La qualité de l’accueil des touristes reste un enjeu majeur : satisfait, un visiteur 
recommandera la destination Besançon à plusieurs membres de son entou-
rage. Aussi, cet été encore, une brigade mobile de l’office de tourisme ira à 
la rencontre des touristes et visiteurs sur le terrain. L’accueil à Micaud sera 
bien sûr assuré par les équipes de Besançon Tourisme et Congrès. Parallèle-
ment, une réflexion est entamée pour mieux prendre en compte les besoins des  
touristes (groupes et individuels), avec tous les services concernés. L’objectif est 
de construire un nouveau plan de déplacement et de mise en cohérence/valeur de 
nos atouts, tout en favorisant les modes doux, y compris pour les déplacements 
intramuros.
Parmi nos atouts maîtres, la Citadelle reste le point d’attractivité numéro un de 
la ville, avec plus de 286 000 visiteurs en 2015, ce qui en fait le deuxième site 
touristique payant de la nouvelle grande région. Sur le chemin de la Citadelle,  la 
Maison Victor Hugo attire de nombreux étrangers, et la cathédrale Saint-Jean plus 
de 120 000 visiteurs par an. Un tiers des touristes bisontins viennent de l’étranger 
(notamment Suisses, Allemands, Néerlandais, Belges et Britanniques), une propor-
tion stable par rapport à 2014.
Le riche patrimoine bâti et l’écrin de verdure de notre territoire sont par-
faitement complémentaires pour attirer davantage de touristes. Il nous 
faudra, avec tous les acteurs concernés, bâtir un nouveau schéma de dé-
veloppement touristique ville/agglomération, en cohérence avec le futur plan stra-
tégique de développement touristique de la nouvelle région Bourgogne Franche- 
Comté. Ce travail important est d’ores et déjà entamé à ma demande par les ser-
vices de la ville. 
En effet, la loi NOTRé va, à partir de janvier 2017, réorganiser l’exercice de la  
compétence tourisme, l’office de tourisme passera sous la tutelle de  
l’agglomération. Nous saisirons cette opportunité, couplée au bilan du schéma de 
développement touristique 2010/2016, pour nous réorganiser, impulser de  
nouvelles actions de valorisation de notre patrimoine et de développement  
de notre attractivité. 
Besançon est une belle destination dont le potentiel de progrès est encore 
important : au cœur de l’Europe, dans une région riche de diversité, dotée d’un 
patrimoine unique bâti dans un site exceptionnel, notre ville doit poursuivre ses 
projets touristiques sans relâche. 
Plus séduisante, plus attractive, Besançon et son agglomération occuperont une 
place de choix en Bourgogne Franche-Comté.
Thierry MORTON Adjoint délégué au Commerce, au Tourisme,  
aux Congrès et à la Citadelle - Groupe Socialiste et Société civile républicaine  
03 81 61 50 34 - socialiste.groupe@besancon.fr

GROUPE SOCIALISTE
ET SOCIÉTÉ CIVILE
RÉPUBLICAINE

Les élu-e-s communistes 
demandent à la direction
de La poste de respecter 
ses engagements
Nous considérons que la fermeture du 
centre de tri régional de Besançon au 

profit de Dijon est un non-sens écologique et éco-
nomique. Aberration écologique puisque les lettres 
qui partent de Franche-Comté à destination de la 
Franche-Comté feront la navette en camion en dé-
but de nuit de Besançon à Dijon. Puis retour en fin 
de nuit, toujours en camion ! La Poste ne pourra plus 
tenir son engagement de courrier urgent, distribué  
à J+1.
Aberration économique puisque La Poste a un 
chiffre d’affaire en progression et qu’elle supprime 
tout de même 113 emplois. Nous n’avons aucune 
nouvelle des promesses de la Poste faites aux élu-e-s 
Bisontins concernant le maintien des effectifs avec  
la création de nouvelles activités (projet de livrai-
son en mode propre, Chronopost food, nouveaux  
services etc.)
Dans le même temps la poste vient d’annoncer la 
suppression de bureaux de poste de proximité, 
il n’en restera que 65 d’ici fin 2017 sur les 193 en 
Franche-Comté soit 128 bureaux supprimés. On le 
voit bien, les zones urbaines comme rurales sont 
impactées par ce désengagement de La Poste…
Les élu-e-s communistes demandent à la direction 
de La Poste de garder son sens du service public au 
lieu de se focaliser sur la politique du chiffre et la 
réduction du personnel et donc des services.
Elsa MAILLOT Conseillère municipale déléguée 
Lecture publique
communiste.groupe@besancon.fr

Pour une ville en marche !
Notre ville a été pionnière dans la 
création d’un centre piétonnier puis 
de zones 20. Elle est aujourd’hui 
confrontée à deux faits contraires : 
un nombre de voitures croissant et un 

engouement grandissant pour le vélo. Pourtant, il 
est encore difficile à Besançon de partager l’espace 
entre voitures, marche à pied et vélo. 
Pour exemple, les accès au centre ne sont pas tous 
aménagés convenablement pour les cycles. L’espace 
piétonnier de la Boucle n’est pas totalement sécu-
risé et l’heure gratuite de stationnement contrarie le 
report vers les autres modes de déplacement. 
Enfin, de plus en plus de Bisontins souhaitent voir 
leur rue ou leur quartier passer en Zone 30.
Des solutions existent, bénéfiques au commerce  
de proximité, à la santé des habitants, à la sécurité 
de tous, à l’environnement. Restons visionnaires !
Pauline JEANNIN Conseillère municipale déléguée
Modes doux et maison de la mobilité
les-verts.groupe@besancon.fr

GROUPE
COMMUNISTE

GROUPE EUROPE 
ÉCOLOGIE LES VERTS

Les articles publiés dans la présente rubrique le sont sous la responsabilité de leurs auteurs et n’engagent en rien la rédaction de Besançon Votre Ville.
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JourNées NatioNales

l’archéologie 
daNs tous ses états

longtemps et dépenser davantage, 
déclare Gilles Dreydemy. Cela passe 
également par un renforcement de 
l’effet Unesco auprès des touristes 
étrangers ». Pas de surprise au niveau 
des sites les plus fréquentés ! Avant 
la réouverture du musée des Beaux-
Arts et d’Archéologie en 2018, la 
Citadelle (286 412 visiteurs) domine 
toujours le classement devant les 
musées des Maisons comtoises  
(43 164) et du Temps (42 705). 
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tourisme

le boN cru 2015

▶ Comme chaque année depuis 2009, l’Inrap organise les 
Journées Nationales de l’archéologie à Besançon, en parte-
nariat avec la Ville, la DRAC et l’UFC. Les 17, 18 et 19 juin, 
un village dédié à la science des civilisations anciennes ex-
posera au sein de l’église Notre-Dame les différentes spé-
cialités à travers le temps, mais aussi la recherche sur le 
terrain avec la visite du chantier archéologique de fouilles 
en cours dans la crypte. À voir également, la rétrospective 
qui présentera jusqu’au 21 juin les vestiges mis au jour 
lors des fouilles réalisées avant la rénovation des Passages 
Pasteur. Enfin, deux parcours pédagogiques et artistiques, 
Oups, y a un os et Rome sweet home, proposés par la Ville 

▶ Thierry Morton, adjoint délégué 
au Tourisme, et Gilles Dreydemy, 
à la tête de Besançon Tourisme et 
Congrès (BTC), pouvaient afficher 
une légitime fierté à l’heure de 
révéler au grand jour le bilan de 
l’année écoulée. Prenant en compte 
l’offre et la demande, les données 
communiquées mettent en exergue 
la progression du nombre des 
nuitées  comptabilisées entre 2014 
et 2015 (de 460 000 à 520 000) sur 
l’ensemble de l’hébergement pour 
une retombée économique estimée 

(Direction du Patrimoine historique et musée des Beaux-
Arts et d’Archéologie) récapitulent les travaux des enfants 
menés cette année.
toute l’info sur www.journees-archeologie.fr

de 126 millions d’euros. Autre 
chiffre parlant, 320 000 touristes 
ont investi les hôtels du Grand 
Besançon en provenance pour 29  % 
d’entre eux de l’espace Schengen 
(Allemagne, Pays-Bas, Suisse, 
Belgique, Angleterre…). Phénomène 
nouveau et particulièrement notable  : 
l’arrivée d’une clientèle chinoise 
qui ne consomment hélas que de 
la nuitée. « Nous devons travailler 
pour les pousser à s’arrêter plus 

INCoNToURNABLES ESCALIERS BISoNTINS 

LoRS DES VISITES GUIDéES. ▶

eN chiffres
Parmi les autres satisfactions 2015, 
on peut citer les 275 000 visiteurs 
(250 000 l’année d’avant) du site 
Besançon Tourisme et Congrès, 
les 9 000 touristes d’affaire ou 
congressistes recensés, les 19 000 
nuitées (+ 4 500 en 3 ans)  
enregistrées au camping de la 
Plage rénové par la Ville à hauteur 
de 600 000 euros, ou encore les  
16 000 touristes ou excursionnistes 
ayant pris part aux visites guidées 
de BTC.
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▶  Comment expliquer la tran-
sition de triathlète de haut 
niveau hier à analyste finan-
cier aujourd’hui   ? Peut-être 
par les gènes transmis par ses 
parents, engagés volontaires 
et bénévoles au sein d’asso-
ciations socio-culturelles du  
côté de Lons-le-Saunier où 
il est né en 1972, puis de 
Vesoul avant son arrivée à 
Besançon au lycée Jules Haag.  
«  Ils m’ont donné le goût 
des autres, se félicite Jean- 
Sébastien Leuba. J’adore être 
au cœur des problématiques 
actuelles et, avec ma délé-
gation d’adjoint à la Vie des 
quartiers, à la Vie associative 
et à la Jeunesse, je suis com-
blé ». Dans l’armoire aux bons 
souvenirs, les compétitions 
internationales disputées en Aus-
tralie, aux Etats-Unis, au Japon, en 
Asie,… sous les couleurs françaises 
d’abord puis en équipe nationale 
suisse ensuite, sont bien rangées. 
« J’ai eu une opportunité et j’en 
ai profité à l’époque, pour devenir 
un binational », avoue celui qui, à 
son meilleur, pointa au 11e rang sur 
les Coupes du Monde de triathlon 
distances olympiques (1,5 km de 
natation, 40 km de vélo et 10 km de 
course à pied). Et la politique dans 
tout cela ? « Adolescent, sensibilisé 
par la musique (Balavoine, Berger, 
Goldman, Sting, Band Aid…) pour 
commencer, puis au travers de mes 
déplacements à l’international, je 
me suis beaucoup penché sur les 
rapports nord-sud. En fin de car-
rière sportive, je me suis rappro-
ché du Parti Socialiste. Vincent 
Fuster m’a présenté Jean-Louis  
Fousseret, alors député et candidat 
aux élections municipales. organi-
sateur de manifestations, conseiller 
technique régional de la ligue de 

Franche-Comté de triathlon, res-
ponsable d’associations, forma-
teur : mon profil l’a intéressé et je 
me suis retrouvé sur sa liste aux 
Municipales de 2001 en position 
non éligible ». Un essai transfor-
mé lors des élections suivantes en 
2008 avec, sous la bannière socia-
liste, la fonction de conseiller mu-
nicipal délégué à la Précarité éner-
gétique. Auparavant, à l’approche 
de la trentaine, l’ancien étudiant 
de l’UFR Staps avait commencé 
à opérer le virage de la reconver-
sion professionnelle. « Les milieux 
économiques, celui des PME et des 
TPE en particulier, m’attiraient. La 
connaissance des problématiques 
rencontrées par les entreprises 
m’a permis de faire un lien direct 
avec la politique. Cela a rendu mes 
engagements d’autant plus intéres-
sants », conclut l’actuel secrétaire 
de section bisontine du PS. Un 
métier et une responsabilité où son 
goût des autres peut s’exprimer 
à plein… 

JEAn-SÉbASTIEn LEUbA : 
LE goûT DES AUTRES...

Portrait [ faire mieux coNNaître les élu(e)s ] • Bienvenue
Longtemps 
cadre bancaire 
avant de 
diriger une 
maison de 
retraite dans 
le Limousin, Gérard Van Helle, qui 
figurait sur la liste de Jean-Louis 
Fousseret au titre de la Société civile, 
a fait son entrée le 12 mai au sein 
du Conseil municipal où il remplace 
Fanny Gerdil (PS), démissionnaire.

• Coup de Cœur

Le CAUE (Conseils d’architecture 
d’urbanisme et de l’environnement) 
du Doubs, du Jura, de Haute-Saône 
et le STAP (Service territorial de 
l’Architecture et du patrimoine 
du territoire de Belfort et de 
Montbéliard) ont initié l’opération 
« Regards sur l’architecture et 
l’aménagement en Franche-Comté ». 
Dans la catégorie Espace public et 
Aménagement urbain, le dossier 
présenté par le cabinet d’architectes 
urbanistes Reichen & Robert et 
portant sur les aménagements liés 
à la création des infrastructures du 
tram à Besançon, a été récompensé 
par le Coup de cœur du jury. 

• réunion puBlique
Un an après le lancement du premier 
appel à projets d’habitat participatif, la 
Direction municipale de l’Urbanisme 
organise une nouvelle réunion 
publique consacrée au dispositif mis 
en place par la Ville (voir p.10) afin 
de favoriser l’émergence de projets 
innovants, solidaires et responsables. 
Mercredi 29 juin à partir de 20 heures 
au palais des sports, en présence 
des bailleurs, associations conseils, 
groupes constitués, banques et 
professionnels de l’habitat, le public 
pourra découvrir en particulier les 
nouvelles opportunités foncières 
ouvertes par la Ville.
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▶ Savoir où s’adresser lorsque 
l’on est sans ressources, en 
situation de précarité ou sans 
domiciliation légale est primordial. 
À Besançon, le Service d’accueil et 
d’accompagnement social (SAAS) 
du CCAS « suit » 400 personnes qui 
y ont un domicile légal, viennent y 
chercher leur courrier ou rencontrer 
un travailleur social ou un infirmier. 
Depuis 2008, la pauvreté et 
la précarité ont augmenté, et 
l’observation et l’analyse des réalités 
du territoire constituent des éléments 
indispensables pour mener une 
politique publique efficace. « Nous 
recevons près de 1 000 personnes 
chaque année, reconnait Bruno 
Calenge, directeur du SAAS, et pour 
chaque cas nous recherchons le 
dispositif le plus adapté. Nous nous 
intéressons aux causes de la rupture 
sociale, pour que les personnes 
réapprennent à s’occuper d’elles, à 
passer à travers les échecs et à vivre 

à nouveau en société. on entend 
souvent « il faut que », « il suffirait 
que », mais ce n’est pas si facile, 
car la rue est un monde violent, et 
se reconstruire vers l’autonomie 
demande du temps. »
Sans ses partenaires (Boutique 
Jeanne Antide, CHS Novillars, les 
éducateurs de prévention, Soléa, 
le SIAo 115, l’Agora et l’ensemble 
des partenaires de l’urgence et 
de l’insertion sociale) le SAAS ne 
pourrait assurer ses missions  : 
héberger, accueillir, orienter, 
satisfaire les besoins alimentaires 
de personnes vulnérables, et dans 
l’urgence. « Nous ne sommes pas 
dans le jugement. Nous n’avons pas 
toutes les solutions, mais grâce aux 
travailleurs sociaux et aux infirmiers, 
nous pouvons aider ceux qui  
le veulent… »
service d’accueil 

et d’accompagnement social 

10 rue champrond – 03 81 41 22 60 

solidarité

SE REConSTRUIRE gRâCE AU SAAS
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« oN N’oublie 
PersoNNe »

Avec la crise, 
la situation a 
empiré. Certaines 
personnes 
présentant 
des situations 
sociales fragiles, 
malgré les 
dispositifs 

existants, ont été davantage 
précarisées. « Il y a de plus en 
plus de jeunes parmi les personnes 
accueillies au SAAS, et c’est pour 
nous une grande préoccupation, 
avoue la Première adjointe, Danielle 
Dard. Notre défi est de penser à tous 
les Bisontins, et les personnes sans 
domicile stable sont une catégorie 
de la population que l’on ne doit 
pas laisser de côté. Nous devons leur 
proposer des parcours de vie, de santé, 
de logement, d’insertion, pour les 
sortir de la rue. Il y a ceux que l’on 
voit, mais il y a aussi les autres, les 
invisibles. On n’oublie personne. Nous 
menons cette politique sociale pour 
eux. Pour ceux qui le désirent, car 
chacun est libre de choisir la rue. Nous 
sommes avec eux, à leur côté, mais la 
liberté individuelle est l’un des grands 
principes de la République, et nous ne 
pouvons agir sans leur accord… »

▲ CHAqUE ANNéE, LE SAAS REçoIT ET oRIENTE 1 000 PERSoNNES.
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▶ Vous avez terminé vos études ou votre formation et vous cherchez une 
idée pour la rentrée ?
• Le Service civique s’adresse à tous les jeunes de 16 à 25 ans sans  
condition de diplôme. Il permet d’enrichir son expérience en s’engageant 
pendant 6 à 12 mois comme volontaire dans une association, une collec-
tivité locale (mairie, département ou région) ou une entreprise publique.
À noter : les MFR (Maisons familiales rurales) vont proposer de nom-
breux postes dans la région à partir de septembre. 
• Les programmes Stages monde et Eurodyssée de la Région Bourgogne-
Franche-Comté vous permettent d’acquérir une expérience profession-
nelle en effectuant un stage de 3 à 5 mois à l’étranger en rapport avec 
votre projet professionnel. Vous avez entre 18 et 30 ans, habitez en 
Franche-Comté et êtes demandeur d’emploi ? Ce programme est pour 
vous. Retrouvez toutes les informations sur www.phileas-fc.com
renseignements : criJ – 27 rue de la république. tél. 03 81 21 16 16

JeuNes

du côté du criJ

• Colloque
À l’intersection des sciences du 
langage, de la communication, 
mais aussi des autres sciences 
sociales, un colloque international 
sur « Les acteurs du discours : de 
l’énonciateur à l’acteur social » se 
tiendra à Besançon les 11 et 12 juillet. 
Invités par l’Université de Franche-
Comté, plusieurs conférenciers, dont 
Johannes Angermuller (enseignant 
à l’Université de Warwick), Theo 
Van Leeuwen (professeur à la 
University of Southern Denmark) et 
Juliette Rennes (rattachée au Centre 
d’Études des Mouvements Sociaux de 
l’EHESS), feront entendre leurs voix.
http://adcost-elliadd.univ-fcomte.fr/
pages/fr/menu4101/les-acteurs-du-
discours-18180.html#ad6

• Braderie d’été
Les 1er et 2 juillet ! 
Voilà 2 jours à ne 
pas manquer au 
cœur de Besançon. 
Près de 60 000 clients 
malins attendent 
impatiemment la 
Braderie d’été et 

son lot de réductions, de soldes et 
de bonnes affaires. Boutiques et 
commerçants non sédentaires, soit 
près de 500 exposants au total, vont 
proposer de 9 h à 19 h des prix cassés 
toujours appréciés avant les vacances.
En savoir plus : Union des 
Commerçants au 03 81 82 88 88
 
• Free pass
Depuis son lancement 
en 2007, rien n’a 
changé : le Free pass 
reste le meilleur 
outil pour combattre 
une idée reçue : le 
stationnement en ville 
est cher ! N’hésitez pas 
à le demander auprès 
des 66 commerçants (liste disponible 
sur www.commercants-besacon.
com) qui le distribuent à partir de 
50 € d’achats. Un Free pass, c’est une 
heure de stationnement en parking, 
45 minutes en voirie (zone rouge), et 
on peut l’échanger contre un ticket de 
bus ou de tram. Une bonne idée pour 
stationner malin !

▶  Avec sa centaine de mètres linéaires et ses 3 m de haut, on peut diffici-
lement ignorer la palissade ceinturant le musée des Beaux-Arts et d’Ar-
chéologie (MBAA) afin de masquer les impressionnants travaux intérieur 
de rénovation profonde. Mais cette barrière de sécurité en contrecollé 
bakélisé de couleur ocre joue également un autre rôle, à dimension cultu-
relle cette fois : servir d’espace d’information et d’exposition. Ainsi rue 
Goudimel, à partir de l’angle du musée, la Direction Communication de 
la Ville a installé une frise adhésive répertoriant nombre d’événements 
(Instants gourmands, Journées du patrimoine, Micronora…) de l’année 
en cours. Côté place de la Révolution, le public peut découvrir une 
fresque composée d’une dizaine d’œuvres du musée en grand format, 
le tout complété par l’inscription de circonstance : « Le musée fait sa… 
Révolution ». Changement de décor esplanade George et Adèle Besson 
où les partenaires culturels (CDN, Les 2 Scènes, Citadelle, Frac, musées…) 
peuvent afficher informations et programmations. La rue Adrien Pâris, 
enfin, abrite une exposition sur l’histoire du MBAA et ses réhabilita-
tions successives. Une trentaine d’images seront présentées et beaucoup 
d’autres, numérisées elles-aussi, seront accessibles via un qR code. 

           
musée  
dissimuler 
                et… révéler
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musique classique
dvorak, ravel 
et hersaNt à l’hoNNeur

▶  La 69e édition du 
festival de musique de 
Besançon – Franche-
Comté réunira à 
nouveau des artistes 
de tous horizons. Qu’il 
s’agisse de l’orchestre 
de Baden-Baden (qui 
ouvrira le festival par 
un grand concert gratuit 
aux Prés-de-Vaux), des 
Solistes de Lyon, de 
l’orchestre symphonique 
Bienne Soleure, du 
Kommerorchester 
Basel (dirigé par 
Renaud Capuçon) et 
de l’orchestre Victor 
Hugo Franche-Comté, 
avec Isabelle Druet. 
Au total, près de 40 
concerts (Ravel, Dvorak 
et Philippe Hersant, 
compositeur en résidence) seront donnés à Besançon et dans la région. 
Au programme également, des soirées réservées aux musiques du monde, 
et du jazz au piano-bar de la salle Proudhon. 
69e festival de musique besançon - franche-comté du 9 au 18 septembre 

www.festival-besancon.com – billetterie : 03 81 82 08 72
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JEAN-MICHEL MATHé, DIRECTEUR 

DU FESTIVAL ET PHILIPPE HERSANT,

CoMPoSITEUR EN RéSIDENCE.  ▶

cd
• « les quatre saisons – 
concertos »
Nicolas Bacri

(Klarthe 
records)
Ce disque est 
l’aboutissement 
de dix ans de 
travail pour 
Nicolas Bacri, 
qui offre une musique libre et lyrique à 
l’un des meilleurs hautboïstes actuels, 
François Leleux et à trois étoiles 
de l’archet. Des œuvres nouvelles 
enregistrées au Conservatoire de région 
en février 2015 avec l’orchestre Victor 
Hugo Franche-Comté, sous la direction 
de Jean-François Verdier. En vente à la 
fin des concerts de l’orchestre et sur 
www.klarthe.com. 

bd
• les 
misérables
Christian 

Maucler  

Yann 

Chavarot

(éditions 
Tartamudo)
« Les 
Misérables  » 

de Victor Hugo sous forme de bande 
dessinée et dans le cadre de Besançon. 
étonnant, non ? Le livre, préfacé 
par Jean-Louis Fousseret, permet 
de redécouvrir cette œuvre dans 
l’atmosphère sombre du 19e siècle,  
au détour des rues bisontines. 

JourNée défeNse

receNsemeNt
▶ Dans le cadre du service national 
universel, il est essentiel de rappeler 
l’obligation des jeunes Français à se 
faire recenser en mairie à l’âge de 
16 ans et avant le 3e mois suivant 
leur 16e anniversaire afin de pouvoir 
être convoqués à leur Journée 
défense et citoyenneté à 17 ans. 
Sans justification de celle-ci, ils ne 
pourront pas s’inscrire aux examens 
et concours.
en savoir plus :  www.defense.gouv.fr/jdc

 
 
 

données synthétiques sur la situation financière  
de la commune - budget principal
(Article L 2313-1 et R 2313-1 du Code Général des Collectivités Territoriales)

Ratios

       1 Niveau de service rendu par habitant Dépenses réelles de fonctionnement / population 1 151 euros
       2 Produit des contributions directes Produit des impositions directes / population      658 euros
 par habitant
       3 Ressources courantes par habitant Recettes réelles de fonctionnement / population 1 271 euros
       4 Effort d’équipement par habitant Dépenses d’équipement brut / population        211 euros
       5 Niveau d’endettement par habitant Encours de la dette au 1er janvier / population 1 023 euros
       6 DGF par habitant Dotation globale de fonctionnement / population        240 euros
       7 Part des dépenses de personnel Dépenses de personnel / Dépenses réelles   57,5 %
 dans les dépenses de fonctionnement de fonctionnement  
       8 Marge d’autofinancement courant Dépenses réelles de fonctionnement et  99,0 %
  remboursement annuel de la dette en capital /    
  Recettes réelles de fonctionnement
       9 Effort d’équipement comparé au niveau Dépenses d’équipement brut / Recettes réelles  16,6 %
 de recettes réelles de fonctionnement de fonctionnement  
     10 Encours de la dette exprimé en Encours de la dette au 1er janvier / Recettes   0,81 année
 nombre d’années de recettes courantes réelles de fonctionnement 

Signification Définition comptable Budget 
primitif 2016
Besançon



▶ Si le festival créé à Besançon en 2006 par la compagnie 
Mala Noche est depuis longtemps sorti de ses murs… 
il reste toujours cantonné dans les endroits frais et 
sombres, caves de particuliers ou d’institutions. Placée 
sous la direction de Guillaume Dujardin, l’édition 2016 
a débuté fin avril et se produit partout en France, de 
Clermont-Ferrand à Toulouse mais aussi en Suisse, 
et ce jusqu’au 30 juin. Au total ce sont 32 spectacles 
joués dans 80 communes qui s’égrènent dans des lieux 
souterrains tenus secret jusqu’au dernier moment. Pour 
fêter l’événement, un livre relate ce 10e anniversaire 
tandis qu’une exposition d’Isabelle Bralet est à découvrir 
à la chapelle du Scènacle. Ce mois de juin, pas moins 
de 17 dates sont aussi programmées à Besançon, avec 
une mention spéciale le 18 juin, où la fête de clôture 
du festival, prévue à 21 h, devrait apporter son lot 
d’inventivité et d’émotions. 
Programme complet sur www.festivaldecaves.fr et réservation 

au 03 63 35 71 04
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L’exposition 
d’isabeLLe 
braLet
Ne pas utiliser 
par temps d’orage  : 
l’exposition 
d’Isabelle Bralet 
met en scène la très 
belle chapelle du 
Scènacle, rue de la 
Vieille Monnaie, 
à travers des 
expérimentations 
artistiques qui 
prennent la forme 

de photographies projetées sous la voûte, de 
volumes perchés sur les culs-de-lampe, de toiles 
abstraites dans les alcôves. Ici les motifs du 
sol s’invitent sur les murs, là des silhouettes 
apparaissent : tout est réuni pour brouiller 
la limite entre la vie et l’art. L’installation 
d’Isabelle Bralet est à l’image du festival de 
Caves : un théâtre d’ombres propices aux récits…

Festival 

10 bougies 
à souFFler !
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▶ Dimanche 12 juin, de 9 h à 17 h 30, le stade de Montrapon 
accueillera plus de 100 archers francs-comtois et des ré-
gions limitrophes auxquels se mêleront peut-être quelques 
représentants de clubs suisses frontaliers. Organisée par 
l’Arc Club Bisontin (ACB), la compétition FITA et Fédérale 
réunira une vingtaine de clubs dont celui de Torpes emme-
né par son sélectionné olympique (2000, 2004) Jocelyn de 
Grandis. Arc classique à 70 m sur une cible de 122 cm de 
diamètre ou arc à poulies à 50 m sur une cible de 80 cm de 
diamètre : la discipline exige d’indispensables qualités phy-
siques et mentales pour résister à la fatigue (12 volées de 6 
flèches), au stress et aux conditions météos (chaleur, pluie, 
vent…). Autant dire que la course à la qualification pour les 
championnats de France Fita en août à Sallanches (poulies) 
et en septembre à Ruelle-sur-Touvre (classique) s’annonce 
acharnée et spectaculaire. À ne pas manquer !
en savoir plus : arcclubbisontin@gmail.com

*L’Arc Club Bisontin organise des séances d’initiation  
au tir à l’arc pour adultes et enfants d’octobre à fin mars  
au gymnase Brossolette.40
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▶ Les tours tronconiques de la 
Hougue et de Tatihou ont été édifiées 
à la demande de Vauban en 1694 
pour protéger, grâce au croisement 
de leurs feux, la rade de la Hougue. 

Élégantes sentinelles de 20 mètres de 
haut, elles se caractérisent par leurs 
multiples fonctions : l’observation, 
le tir à la mer et la communication 
par signaux tout en offrant une vue 
imprenable sur toute la baie de Saint-
Vaast-la-Hougue. Aujourd’hui gérée 
par le département de la Manche 
et propriété du Conservatoire 
du Littoral, l’île Tatihou, vitrine 
environnementale d’excellence, 
mène une active politique culturelle 
à travers les nombreuses expositions 
et animations pédagogiques de 
son musée maritime. En 2014, un 
ambitieux projet d’aménagement 
muséographique, échelonné sur trois 
ans, a été engagé visant à redonner 
de la cohérence aux différentes salles 
d’expositions de l’île et à mieux 
valoriser ses riches collections. 
La tour de la Hougue (photo ci-
contre), gérée par la mairie de 
Saint-Vaast-la-Hougue et propriété 
de la Marine, est ouverte au public 
en période estivale. De nombreuses 
visites guidées théâtralisées et 
contées sont organisées pour 

découvrir cette presqu’île et la 
richesse de son patrimoine fortifié. 
La « semaine Vauban », organisée 
chaque année au début de l’été, 
invite les habitants de Saint-Vaast-
la-Hougue à se réapproprier ce 
site à l’occasion de nombreuses 
animations  : pique-niques, concerts, 
concours photos, régates…
De nombreux événements sont 
proposés toute l’année :
• 5 juillet à 8 h : Le site de la Hougue 
de bon matin
• 8 juillet à 6 h : Tous debout pour 
Vauban sur l’île Tatihou
• 9 au 21 août : Festival 
« Les Traversées Tatihou »
contacts et renseignements :

ile tatihou, musée maritime : 

02 33 54 33 33 - http://tatihou.manche.fr 

Point information saint-vaast-la-Hougue : 

02 33 23 18 90

pointinfo.saintvaast@gmail.com 

*Prochain site du réseau Vauban  
à découvrir dans le BVV 
de août-septembre : 
Villefranche-de-Conflent
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▶ Chair de poule de frayeur ou de froid, plaisir du toucher, 
mues, transpiration des murs, vies de nos vêtements, voilà 
que Jours de danse regarde la peau à la loupe et s’intéresse 
aux couches de l’épiderme, celui des Hommes comme celui 
de la cité. Les 23, 24 et 25 juin à Besançon, la 7e édition de 
ce festival tout en chorégraphies, intitulée « Epidermik », 
nous raconte en effet des « histoires de peaux ». 
Orchestrés par la compagnie Pernette, ces trois jours dé-
diés à l’art de la danse nous proposent une série de spec-
tacles gratuits donnés à même l’espace public. Parmi les 
rencontres à ne pas manquer, citons Entomo, le duo des 

Espagnols Elias Aguirre et Alvaro Esteban, le spectacle 
Hêtre, entre danse et cirque, par la compagnie Libertivore, 
Ikche Wishasha-L’Homme nouveau, un solo de Nathalie 
Pernette ou encore Sundback par ZoProd… Autres créa-
tions à découvrir, celles de danseurs amateurs, comme 
Circle, Conversation textile, ReMember, Une Mue et Le Fil. 
Enfin, la soirée de clôture, samedi 25 juin (21 h, cour du 
Palais Granvelle), accueillera le traditionnel bal chorégra-
phié et joyeusement déjanté, conduit par Denis Plassard 
de la compagnie Propos !
Plus d’information sur www.joursdedanse.compagnie-pernette.com 

DaNse

« EpidErmik », dEs histoirEs dE pEaux...
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▶ Depuis trente ans, la Ville soutient 
activement la jeune création. Si en 2006, le 
dispositif « Émergences  » a remplacé 
« Besançon, ville ouverte aux jeunes » 
puis « Rencontres Jeune Création », 
l’objectif reste le même : permettre à 
de jeunes artistes de confronter leurs 
œuvres au public. En les accompagnant 
sur la durée, en leur offrant conseils, accueil 
en résidence, aide financière et soutien logistique. 
« Il est important que les politiques publiques 

puissent mettre en œuvre des aides au démarrage, 
pour donner l’élan, l’impulsion, précise Patrick 
Bontemps, adjoint à la Culture. Pas seulement pour 
les aider à exprimer leurs talents, mais aussi assurer 
la diffusion et une reconnaissance au-delà de la 
ville ». Puis, après des mois d’efforts, c’est le grand 
jour. Pendant toute une semaine, les bénéficiaires 

du dispositif vont pouvoir fouler les planches 
des scènes bisontines, dans des conditions 
professionnelles. Cette année, pour sa 
9e édition, la Semaine des Émergences 
donnera la parole à trois équipes aux 

talents très différents : la Cie Prune, 
Marion Roch (photo ci-contre) et Gliz. 

Au programme : pop, rock, électro, théâtre et 
danse verticale, du 1er au 3 juin.

renseignements : www.besancon.fr/emergences 

et 03 81 61 51 01
Photo
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▶ Se laisser séduire par 
Shéhérazade, porter par des 
contes africains, soulever par des 
airs andalous ou bercer par les 
musiques persane et hindoue, c’est 
l’invitation toute en dépaysement 
que lance cette année Orgue  
en ville. Du 1er au 10 juillet, 
ce festival mélomane essaime 
concerts, bal et fanfares dans 
les hauts lieux architecturaux 
de Besançon. En dix jours et 
une vingtaine de concerts, le 
programme nous emmène à 
la rencontre des musiques du 
monde et instaure le dialogue 
entre musique savante et musique 
traditionnelle.  
« Depuis sa création en 2009, 
notre festival n’a cessé de voir sa 

▶ Bien Urbain, 6e du nom, se déroulera du 3 juin au 30 juil-
let dans toute la ville. Festival, parcours artistique, actions 
culturelles, balades sonores, jeux d’orientation, ateliers, 
visites guidées à pied et à vélo, ciné plein air, causeries, 
concerts… : c’est un peu tout ça, Bien Urbain, et plus en-
core. Un grand rendez-vous divers et varié autour des arts 
graphiques, de l’art urbain, de « l’idée que l’art modifie 
notre perception du monde, dans les lieux culturels mais 
aussi devant chez soi », comme l’explique l’association 

organisatrice Juste Ici. Pour cette nouvelle édition, Bien Urbain accueille-
ra une quinzaine d’artistes internationaux parmi les plus influents de leur 
génération. On retrouvera Escif, artiste associé cette année, qui, après avoir  
travaillé plusieurs semaines avec des lycéens de la région, proposera aux 
artistes invités (Myr Muratet, Maider Lopez, Daniel Muñoz San, Cyof & Kaf,  
Harmen de Hoop et tant d’autres) de travailler autour d’une formule ou-
verte, « après le mur ». Rendez-vous donc Chez Urbain (11, rue Battant), 
le QG éphémère du festival, pour découvrir les réalisations des artistes et 
le programme de la journée, et sur http://bien-urbain.fr/.

fréquentation augmenter, 
passant de 2  500 à 6  500 
spectateurs. La qualité constante 
de l’événement nous vaut 
aujourd’hui une reconnaissance 
nationale », se félicite Pauline 
Chabauty présidente. 

• les oyats
« Les Oyats », le 
troisième roman 
de Fabienne Lab, 
se déroule dans le 
monde mystérieux 

de l’édition. Un usurpateur a volé le 
manuscrit d’un vieil homme pour le 
publier sous son nom.  Le véritable 
auteur, qui vit pauvrement dans une 
cabane de pêcheur, en face de l’océan, 
au milieu des oyats, décide d’inviter 
régulièrement son voleur afin de trouver 
le moyen de se venger. Lorsqu’il meurt, 
il lègue sa maison à une jeune femme 
qui devra poursuivre sa mission. Un livre 
passionnant qui entraine le lecteur dans 
les pensées et sentiments des différents 
personnages. Aux Éditions de la Boucle.

• De sueur et de sable
« De sueur et de 
sable, 14 jours pour 
rouvrir l’axe Nord 
Mali, décembre 2014 »  
L’auteur, le colonel 
Raphaël Bernard est 
chef d’opérations 
de la 1ère Division à 
Besançon. A la tête de 

142 Tchadiens, Ivoiriens et Népalais des 
Nations Unies, il a su déjouer les pièges 
du désert et des terroristes. Éditions le 
Polémarque.

• « J’ai décidé d’être heureux
au travail »

« J’ai décidé d’être 
heureux au travail. 
Comment réconcilier 
bonheur et travail ? » 
À l’aide d’exemples 
concrets, de test, 
d’exercices… Jean-
François Thiriet 

propose, grâce à la psychologie positive, 
les moyens de trouver le bonheur au sein 
de l’entreprise. Gereso Edition.  

annette vial  

livres

Réédition : la 3e édition du livre de 
Joseph Pinard  : « Quand la Franche-
Comté faillit disparaître » était épuisé 
depuis plusieurs mois. Pour satisfaire 
à la demande, une réédition permet 
aux lecteurs intéressés de se procurer 
l’ouvrage dans toutes les librairies. 
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Festival  
DÉPaysemeNt garaNti

points… d’orgue !
À noter le concert 
d’ouverture Réminiscences 
ibériques le 1er, le bal 
folk du 8, les 5 spectacles 
d’inspiration orientale 
le 2, enfin le concert de 
clôture « Sweet 60’s » le 10. 
Programme complet sur 
www.orguenville.com

bieN urbaiN

Fourmilière artistique



▶  Les mois d’été, au jardin, à la terrasse ou au balcon, le mot d’ordre 
est : j’en profite ! Il n’y a quasiment plus rien à mettre en place, la tonte 
s’est calmée comme par enchantement, les légumes poussent, les fruits 
prennent leur temps pour mûrir tranquillement, les récoltes commencent 
à aller bon train. Tout va bien. 
Côté fleurs gourmandes et utiles, vous avez à disposition les Héméro-
calles, ces Lys d’un jour. Avec une saveur miellée, la fleur débarrassée 
de son pistil est agrémentée de fromage 
blanc aux fines herbes pour être ser-
vie en entrée ou apéro-dinatoire. Les 
fleurs et jeunes feuilles de la Bourrache 
complètent les salades composées. Les 
pétales de Dahlia se fondent merveilleu-
sement dans des gaspachos originaux, 
ou sont frits en beignet. Les boutons flo-
raux des Tournesols sont cuits à l’eau et servi chauds avec un filet d’huile 

d’olive et des pétales de parmesan, leur saveur 
d’artichaut en surprendra plus d’un ! Les beignets 
de fleurs d’acacia ne sont plus à présenter mais 
surprennent toujours par leur parfum envoûtant. 
Evidemment, vous pourrez confectionner des si-
rops de pétales de coquelicot, de jasmin, de rose… 
L’été, la vie est belle au jardin… si vous arrosez ! 
Et la meilleure façon est de faire venir l’eau du 
ciel. Si vous n’arrivez pas encore à faire la pluie et 
le beau temps, prévoyez un paillage pour chaque 
plante. Le paillage est très simple à mettre en 
place, il faut simplement respecter 2 ou 3 petites 

choses. Le paillage réduit l’évaporation de l’eau mais ne remplace en au-
cun cas le liquide salvateur, il faudra arroser, arroser moins mais arroser 
si la pluie n’y est pas ! Il doit s’étaler sur 5 à 7 cm de haut en fonction 
des paillis utilisés. Les paillages ont des propriétés différentes qu’il faut 
respecter. Côté paillage végétal : les écorces de pin sont à réserver exclusi-
vement aux plantes acidophiles (les « terre de bruyère » comme le rhodo, 
hortensia…) et les conifères. Les écorces de peupliers, pour les rosiers. Les 
paillettes de lin pour les plants de légumes, de lin pour les fraisiers. Les 
mulchs de cacao pour les potagers et les massifs de fleurs ou d’arbustes. 
Les paillages minéraux comme l’ardoise, la pouzzolane, les galets ou gra-
viers sont à privilégier sur les rocailles et les massifs d’arbustes bâchés. 
Réservez les billes d’argile  pour les pots. Bon été au jardin. • roland motte

la question d’un auditeur de France bleu besançon

Quand tailler des arbustes à floraison printanière ?

Afin de simplifier et faciliter les choses, retenez une règle : les 
arbustes se taillent juste après leur floraison. Les floraisons 
printanières étant terminées, vous pouvez maintenant tailler 
vos arbustes qui ont donné des fleurs ce printemps. Pour ce faire, 
coupez en priorité les branches cassées, mortes ou encombrantes. 
Taillez toutes les inflorescences en plaçant la tige porteuse de 
fleurs fanées entre les lames de votre sécateur que vous avez au 
préalable désinfecté. Faites glisser vos lames jusqu’au premier 
obstacle rencontré (souvent l’aisselle d’une feuille) et coupez. 
Prenez du recul, regardez votre végétal et redonnez-lui une 
forme harmonieuse en coupant les tiges disgracieuses. Et voilà 
votre plante prête pour une nouvelle saison. 
retrouvez roland motte  en direct sur France bleu besançon  tous 

les samedis matins de 9 h à 10 h dans « la matinale du week-end ».

• en vadrouille 
Le numéro 14 de  
« En vadrouille » est 
paru. Cette année 
la vadrouilleuse en 
cheffe, Sylvie Debras, 

a choisi pour thème « Promenades en 
terre de labeur ». Elle nous emmène donc 
à la découverte des artisans, producteurs 
mais aussi de la matière première qui 
sera utilisée par les travailleurs. 
Comme d’habitude, les balades sont 
plus ou moins faciles. Repris par les 
éditions du Belvédère, le magazine  doit 
se développer dans d’autres régions de 
France et en Suisse romande. 
Dans ce numéro et pour les randonnées 
proches de Besançon, citons Rans (39), 
Trépot, Vaire-le-Petit, Lizine (25)   
ou Boult (70).

• les captifs allemands de 1944 
à 1948 à besançon 

À la Libération, il 
fallut trouver des 
camps provisoires 
pour enfermer les 
prisonniers de guerre 
allemands issus de 
l’armée hitlérienne 
défaite. A Besançon, ils 

furent enfermés à la Citadelle rebaptisée 
« Dépôt 85 » et qui reçut ainsi en transit 
près de 6 500 prisonniers. 
Quel fut leur quotidien ? Que reste-
t-il de cette mémoire ? L’historienne 
bisontine  Anne-Laure  Charles s’est 
penchée sur la question dans un ouvrage 
au titre fort long « La captivité de guerre 
de l’armée allemande à Besançon. La 
Citadelle à l’époque du Dépôt 85, camp 
de prisonniers de guerre octobre 1944 – 
avril 1948 » aux Editions Cêtre.

• marigny et l’affaire 
du moulin bleu

Nouveau roman de 
Guy-Louis Anguenot 
sous forme d’enquête 
autour d’un meurtre. 
Toujours dans ce style 
familier qui lui est 
cher, riche en dialogues 
au vocabulaire issu 

de l’ancien comtois, l’auteur conte une 
histoire à rebondissements qui tient le 
lecteur en haleine. Éditions Ç Auteurs  

livres
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▶ La Villa Médicis, aujourd’hui résidence service pour 
seniors, a succédé au célèbre « Grand Hôtel des Bains ». 
Edifié au début du 20e siècle, il était classé 3 étoiles par 
le premier guide Michelin. Besançon, qui comptait alors 
environ 40 000 habitants, était réputée pour son eau miné-
rale, son casino, son théâtre et son établissement thermal 
de la Mouillère. Jusqu’à la disparition du Grand Hôtel, 
les « stars » de l’époque le fréquentaient comme Sarah  
Bernhardt, Colette, Michel Simon, Johnny Hallyday…  
L’actuelle Villa Médicis est maintenant un restaurant 
ouvert à tous. Son élégante salle à manger peut accueillir 
chaque jour de la semaine, uniquement le midi, une ving-
taine de clients attirés par l’excellente cuisine de Bene-
dicto Borbolla, secondé par Remy Leuba.
Espagnol, le chef a travaillé notamment chez Martin 
Berasateguy (3 étoiles au Michelin) et a collaboré avec le 
chef pâtissier de «El Bulli» réputé pour sa cuisine molé-
culaire (3 étoiles au guide Michelin). À Besançon, après 
avoir étudié au lycée Condé, il a tenu « La Puerta del 
sol », travaillé au Chaland et chez Thierry Garny. Avenue  
Carnot, lui et sa brigade concoctent une cuisine simple, 
créative, à base des meilleurs produits. Un seul menu à 
18 euros : entrée, plat, fromages, dessert, le tout arrosé 
de vins sélectionnés. À notre table, nappée de blanc, ser-
viettes en tissu et service courtois, nous avons savouré la 
salade César (notre recette) et un dos de cabillaud sur une 
purée en croûte. En dessert, après le plateau de fromages, 
la « Pomme dans tous ses états » a conclu de la meilleure 
façon notre déjeuner.

 andré-Hubert Demazure

la villa médicis - 4 avenue carnot. 

réservation obligatoire au 03 81 40 56 50. 

à ne pas manquer : l’ouverture cet été de la superbe terrasse 

donnant sur le parc du casino.

recette 
Pour 4 
coNvives

Sauce César :  
1 gousse d’ail,  
35 g de parmesan râpé,
25 cl de crème liquide,  
5 cl de vinaigre de vin  
de Xérès,
5 cl d’huile d’olive, 
Sel et poivre du moulin

Salade : 3 cœurs de romaine, 
4 œufs, 200 g de pain de mie 
(4 tranches), 10 cl d’huile de tournesol,
40 g de parmesan entier, 1 botte de cerfeuil,
3 filets de poulet fermier, 1 filet d’huile d’olive,
1 pincée de piment d’Espelette

Laver et essorer les salades. Emincer les feuilles dans la 
longueur et réserver au frais. Cuire les œufs à l’eau bouillante 
pendant 10 minutes. Couper les filets de poulet en cubes de 
2 cm de côté et faites les sauter dans une poêle antiadhésive 
avec une cuillérée à soupe d’huile de tournesol. Préparer la 
sauce César : dans un saladier, écraser finement la gousse 
d’ail épluchée et dégermée.
Ajouter le parmesan râpé puis la crème liquide et mélanger à 
l’aide d’un fouet. Verser le vinaigre et l’huile. Saler et poivrer.
Tailler le pain de mie en cubes et faites dorer à la poêle 
avec l’huile de tournesol quelques minutes en remuant, puis 
égoutter sur du papier absorbant.
Ecaler les œufs et couper-les en quartier, prélever des copeaux 
de parmesan avec un économe, laver et effeuiller le cerfeuil.
Dans un saladier, mélanger la salade avec la sauce.
Ajouter les œufs, les cubes de poulet, les copeaux de 
parmesan, les pluches de cerfeuil et les croûtons de pain. 
Assaisonner d’un trait d’huile d’olive et d’une pincée de 
piment d’Espelette et servir sans attendre.

la salaDe cÉsar 
De « la villa mÉDicis »d
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A
1
2
3
4
5
6
7
8
9

10
11
12

B C D E F G H I J K LHorizontalement : 1. « Porte feuilles » à valoriser dans Besançon - 2. Grand peintre - 
Son courant est nocif - 3. À encourager dans Besançon pour une meilleure oxygénation - 
4. Parti politique - Méritent chacun un point - Le nouveau arrive en pleurant - 5. Arborent 
et forment de belles allées ombragées à la belle saison dans Besançon - 6. Deux, c’est 
fou ! - Voyelles - Possessif - 7. Quote-part - Prend en compte l’importance de l’arbre 
dans Besançon - 8. Autre mail - Initiales princières - Travailler à l’œil - 9. Encore plus 
verdoyants avec les arbres dans Besançon - Une certaine qui reste arborée et en bonne 
voie, de plantations d’arbres dans Besançon - 10. Le roi des arbres dans les villes - 11. Mit 
en bouche - Principale église Jésuite de Rome - Tantale - 12. Végétal pour Besançon, il est 
à préserver sur le long terme.
verticalement : A. Celui de certaines rues doit aussi se faire avec la plantation d’arbres - 
B. Adoré même s’il cognait - Plusieurs de Besançon méritent des plantations d’arbres - À 
la pointe de l’épée - C. Appelai en signal - Pour la Palestine - Possessif - D. Vieille dame de 
la radio - Façon de gésir - Tapa de bas en haut - E. Commune du 95 - Pour Access Control 
List - F. Née la tête en bas - Quand on l’a été, on se méfie - Qui ne reste pas insensible - 
G. Vomit dans le mauvais sens - Virage dangereux - H. Sans aucun doute - Points opposés - 
Fume au Japon - I. Fameux reporter - C’est une façon de nuire - J. Frère - Reste sur les dents - 
K. Des rois en Afrique - Voyelles - Pilote de lignes - L. Courant d’Eire - Mettra au courant.

Mots CroisÉs par philippe iMbert     
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SuccèS SpectaculaireS 
et cruelleS épreuveS

louis Trincano est né à Colmar 
en 1880. Il est donc de nationa-
lité allemande. Mais sa famille 

est expulsée en 1887. Elle s’installe à 
Besançon où le père, ami du Comte de 
Chardonnet inventeur de la soie arti-
ficielle, devient directeur de l’usine 
des soieries. Le jeune Louis après de 
brillantes études à l’école d’horloge-
rie, épouse en 1907 la fille d’un indus-
triel horloger. Il devient très vite un 
collaborateur très apprécié de son 
beau-père et ses qualités très tôt re-
marquées lui valent d’être choisi à 29 
ans pour être secrétaire du puissant 
syndicat de la Fabrique d’horlogerie. 
En 1914, le dynamique technicien 
est mobilisé. Il participe à l’expédi-
tion des Dardanelles puis en 1916 à 
la bataille de Verdun. Pour lui éviter 
d’être poursuivi comme déserteur 
par les Allemands (qui considéraient 
nos soldats nés en Alsace comme 
devant servir dans les armées du 
 Kaiser), il se voit attribuer un nouveau 
livret militaire sous le nom d’Antoine  
Tranchant, né en Isère. C’est à Verdun 
que, d’après sa famille, le sergent 
Tranchant aurait rencontré Pétain qui 
se serait intéressé à la situation fami-
liale des combattants et aurait déclaré  
« deux enfants : sur le front »… « trois 
enfants affectés à une situation moins 
exposée ». Père de trois enfants, le 
fantassin en première ligne avait été 
très touché par le propos du général. 
Il en gardera, comme beaucoup de 
combattants une profonde affection à 
l’égard de celui qui allait être à la tête 
de l’Etat français sous Vichy et nous 
verrons que cette fidélité allait être 
lourde de conséquences. Au cours de 
cette terrible guerre, le soldat patriote 
allait subir un autre traumatisme : il 
fut désigné pour faire partie d’un pe-
loton d’exécution. 
Une fois démobilisé, Louis Trincano 
se voue corps et âme à sa passion : 
promouvoir notre industrie horlo-
gère. Il est remarquable de constater 
que le directeur de l’école d’horlo-
gerie ajoute à sa mission le courage 
de se lancer dans l’aventure indus-
trielle : il fonde l’usine des « Spiraux 

Français » afin de libérer l’industrie 
horlogère nationale du monopole des 
fournisseurs suisses. 
Il est clair que Louis Trincano n’avait 
qu’un seul objectif : assurer la compé-
titivité du fleuron de notre économie.  
Pour cela il fallait d’abord former une 
main d’œuvre qualifiée : d’où la pas-
sion pour le développement, le per-
fectionnement de son école. « C’était 
sa maîtresse », dira son épouse.
Il faudrait des pages et des pages pour 
suivre les innombrables démarches 
pour réussir le transfert des locaux 
trop étroits de la place de la Révolu-
tion à la magnifique école inaugurée 
en grande pompe en 1932.

une triste fin de vie
Mais huit ans après le grand moment 
allait surgir une autre épreuve : celle 
de la Seconde guerre mondiale. Louis 
Trincano fait confiance à Pétain et 
se fixe un objectif : préserver son 
école, faire en sorte que son parc de 
machines les plus modernes ne soit 
pas démantelé. Et il faut aussi faire 
face aux exigences de l’occupant qui 
obtient de Vichy la mise en place d’un 
Service de Travail Obligatoire (STO) 
en Allemagne concernant aussi les 
élèves de l’Horlo.
Le directeur ne conteste pas la légi-
timité du pouvoir qui met en œuvre 
cette mesure contraignante tout en 

essayant d’en limiter les effets. Mais 
son attitude lui vaudra d’être accusé 
de complaisance à l’égard des Alle-
mands d’où l’accusation de collabo-
ration. D’où une enquête ouverte dès 
les lendemains de la Libération. Il s’en 
suit un procès : le jury, à la majorité, 
condamnera l’accusé à l’ « indignité 
nationale à vie ». Cette mort civile 
sera suivie du décès le 18 juin 1945 
d’un homme épuisé physiquement 
mais aussi moralement.
La victime d’un jugement hâtif aura 
eu au moins le réconfort de constater 
que des personnalités très respectées 
à juste titre avaient tenu à prendre sa 
défense. Citons Jules Haag, profes-
seur à la Faculté des Sciences et direc-
teur de l’Institut de Chronométrie : 
l’accusé « n’a jamais favorisé en quoi 
que ce soit les Allemands ».
De son côté, M. Donat, qui par la suite 
allait être directeur du Centre Tech-
nique de l’Horlogerie (CETEHOR) et 
conseiller municipal socialiste ami 
de J. Minjoz, déclare : « M. Trincano 
n’aimait pas les Allemands et ne les a 
jamais favorisés en quoi que ce soit »
René Baillaud, directeur de l’Obser-
vatoire, savant et humaniste (il fut 
l’un des pionniers de la MGEN et 
du SGEN) tint à adresser une lettre 
à l’avocat de l’accusé. Extrait : « M. 
Trincano est un homme de bien, le 
seul mobile qui a commandé sa vie a 
été son dévouement sans compter à la 
chose publique, à sa ville, à son école, 
à ses élèves, à son industrie horlogère 
à laquelle il a donné le meilleur de  
lui-même ».
Avec le recul du temps, il apparait que 
l’ancien directeur de l’école d’Horlo a 
été victime de règlements de compte. 
Aux yeux de l’historien, celui qui 
mourut dans une profonde souffrance 
morale restera l’homme qui, travail-
leur acharné se contentant de revenus 
fort modestes, restera le passionné 
qui sut innover en orientant l’outil de 
formation dont il avait la charge vers 
les microtechniques qui, aujourd’hui 
dans le bassin d’emplois de Besançon, 
représentent des milliers d’emplois. 

Joseph piNarD
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Le parcours hors  
du commun de Louis 

Trincano qui fut directeur 
de l’école d’horlogerie  

de 1912 à 1944.
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NUMÉROS D’URGENCE

SAMU 03 81 21 40 00 ou 15

POLICE 03 81 21 11 22 ou 17

POMPIERS 18

GENDARMERIE 03 81 81 32 23

URGENCE SANS ABRI 115

URGENCES HOSPITALIÈRES

Pour solliciter une intervention médicale  

d’urgence 15

ou en se rendant au CHU Jean Minjoz, 

Bd Fleming

URGENCES PERSONNES SOURDES

ET MALENTENDANTES 114

SOS MÉDECINS 08 26 88 24 24

SOS KINÉ soskine.free.fr

MÉDECINS DU MONDE 03 81 51 26 47

consultation gratuite

MÉDECINS DE GARDE BESANÇON 36 24

MÉDECINS DE GARDE FRANCHE-COMTÉ

 39 66

MÉDECINS, DENTISTES ET PHARMACIENS 

DE SERVICE 

s’adresser à l’Hôtel de Police 

2 avenue de la Gare d’Eau 03 81 21 11 22 

• Urgences pharmaceutiques 32 37 

www.3237.fr

CENTRE DE VACCINATION  03 81 87 80 90

CENTRE ANTI-POISON 

• Besançon SAMU 15 

• Lyon 04 72 11 69 11

TRANSFUSION SANGUINE 03 81 61 56 15 

TRANSPORTS SANITAIRE D’URGENCE 

(ATSU) 03 81 52 12 12

CENTRE ANTI-RABIQUE 03 81 21 82 09 

VETERINAIRES DE GARDE 03 81 52 43 32

week-ends et jours fériés

SOS ALCOOL 06 58 86 45 23 

CROIX D’OR DU DOUBS ALCOOL 

ASSISTANCE 03 81 50 03 40

répondeur 24h/24

DROGUE INFOS SERVICE 0 800 231 313 

SOLEA 03 81 83 03 32

Centre de soins en addictologie 

CENTRE DE SOINS, D’ACCOMPAGNEMENT

ET DE PRÉVENTION 03 81 81 03 57

EN ADDICTOLOGIE (CSAPA)

SIDA INFOS SERVICE 0 800 84 08 00

SOLIDARITÉ FEMMES / VI0LENCES 

CONJUGALES 03 81 81 03 90 

ENFANCE MALTRAITÉE 119

ENFANCE MALTRAITÉE ET ABUS SEXUELS 

 03 81 21 81 43 - 03 81 21 81 44

 ANTENNE ENFANCE ADO 03 81 25 81 19

ALLô MALTRAITANCE PERSONNES âGÉES 

ET HANDICAPÉES 39 77 ou 0800 00 83 75

MAISON DES SENIORS 03 81 41 22 04

SERVICE D’ACCUEIL ET 

D’ACCOMPAGNEMENT SOCIAL 03 81 41 22 60 

SOS AMITIÉ 03 81 52 17 17

LIGNE BLEUE 25 03 81 25 82 58 

AIDE AUX VICTIMES D’INFRACTION 

03 81 83 03 19

LE DÉFENSEUR DES DROITS 09 69 39 00 00

CENTRE D’INFORMATION SUR LES DROITS  

DES FEMMES ET DES FAMILLES (CIDFF)  

 03 81 83 48 19

LA PORTE OUVERTE 03 81 81 03 04

(solitude, mal-être, désarroi...)

L’AUTRE CERCLE 06 89 02 17 43

(Lutte contre l’homophobie)

NUMÉROS UTILES

L’administration

• Accueil Mairie 03 81 61 50 50

www.besancon.fr 

2 rue Mégevand - entrée B 

Du lundi au vendredi de 7 h à 19 h ;  

samedi de 8 h à 12 h. 

• Carte d’identité, passeport, élections,  

état-civil, cimetières...  03 81 61 50 50 

2 rue Mégevand - entrée B

Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 

et de 13 h 30 à 17 h 30, samedi de 8 h 30 à 12 h

• Point public de Planoise - 6 rue Picasso

 03 81 87 80 15 

Du mardi au vendredi de 8 h 45 à 12 h et de 

12 h 45 à 18 h (fermeture à 17 h le vendredi) ; 

samedi de 9 h à 12 h.

BESANCON INFO’CITÉ 03 81 625 625

PROXIM’CITÉ 0 800 25 3000

PROXIM’SOCIAL 0 805 01 25 30

CORRESPONDANTS DE NUIT 0 810 600 116

CCAS 03 81 41 21 21

COMMUNAUTÉ D’AGGLOMÉRATION 

DU GRAND BESANÇON 03 81 87 88 89 

CONSEIL DÉPARTEMENTAL 03 81 25 81 25

HôTEL DE RÉGION 03 81 61 61 61 

PRÉFECTURE 03 81 25 10 00 

ALLO SERVICE PUBLIC 39 39 

TOURISME ET CONGRÈS  03 81 80 92 55

MÉTÉO 0 899 701 920

HORLOGE PARLANTE  36 99

Les transports

SNCF gares Viotte et Les Auxons 36 35

GINKO 0 825 00 22 44

TAXIS BISONTINS

• taxis – auto-radio  03 81 88 80 80 

PARKINGS CENTRE-VILLE SAGS

 03 81 82 22 22 

Les dépannages

EAU (Mairie) (en journée) 03 81 61 59 60

 ou 03 81 61 50 50

(en dehors des heures ouvrables pour  

intervention d’urgence sur installation située 

avant le compteur général)

GDF  (24h/24) 0 810 433 125

ERDF (24h/24) 09 72 67 50 25

Les déchetteries du Sybert

LES ANDIERS (Thise) 03 81 40 09 42

PIREY 03 81 88 74 08

TILLEROYES 03 81 41 33 44

SOLUTIONS  MOTS CROISÉS

C
O

N
TA

C
TS

Horizontalement : 1. ARBRE EN VILLE (porte 
feuilles = arbre) - 2. MAITRE - AIR - 3. PLANTATION 
(d’arbres) - 4. N.P.A. - III - NE - 5. ALIGNEMENTS 
(des arbres) - 6. GA (gaga) - IYUO - TA - 7. ECOT - VOIRIE 
(service) - 8. MEL - A.R. - ENTER - 9. ESPACES (verts) - 
RUE (arborée) - 10. PLATANE - 11. TETA - GESU - TA -
12. PATRIMOINE (végétal).

Verticalement :  A. AMENAGEMENT - B. Râ - PLACES (de 
la ville) - EP - C. BIPAI - O.L.P. - TA - D. R.T.L. - GIT - APAT 
(tapa) - E. ERAGNY - A.C.L. - F. EEN (née) - EU - REAGI - 
G. TIMOV (vomit) - STEM - H. VRAIE - O.E. - ASO - 
I. TINTIN - NUI - J. LAI - TARTRE - K. LIONS - IEU - TE -
L. ERNE - AERERA.






